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André-Philippe Gagnon 
révèle le secret de son succès
Le célèbre imita- 
leur n a pas 
oublié ses dé­
buts difficiles 
André-Philippe 
Gagnon, dont la 
passion pour l'i- 
mitation 
remonte à l'en­
fance, attribue 
son succès à la 
complicité de
Stéphane Laporte et de ses amis. Il affirme 
que c’est sa participation au « Johnny Car- 
son Show » qui a consacre sa carrière B-9

LE SPORT

Perron heureux de retourner 
au Forum avec les Nordiques
Chasse du Forum, le printemps dernier.
Jean Perron y retourne, ce soir, mais demere 
le banc des Nordiques avec l’idee de faire 
taire ses dénigreurs. S-2 à S-5

LA RÉGION

Plusieurs hôpitaux ferment 
des lits durant les Fêtes
Comme c’est le cas a chaque année, en 
raison des conges accordés au personnel, 
plusieurs hôpitaux de la region fermeront 
des lits durant les Fêtes A-3

LE MONOE

Le Comité international de la 
Croix-Rouge quitte le Liban
Pour la cremière fois de son histoire, 'e 
Comité international de la Croix-Rouge 
abandonne ses activités dans un pays, en 
l'occurrence le Liban A-13

L'ÉCONOMIE

Une croissance economique 
soutenue et baisse du chômage
Selon les perspectives economiques de 
l'OCDE, le Canada connaîtra une croissance 
economique soutenue et une baisse du 
chômage d'ici 1990 B-1

LA CONSOMMATION

Aux Fêtes, réceptions sans 
cauchemar avec les «mocktails»
Quel breuvrage offrir aux invites qui ne 
consomment pas d'alcool ou à l automobi- 
liste prévoyant? Il y a les -mocktailS” ou 
cocktails raffines sans alcool C-i
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LA MÉTEO

Aujourd'hui, pluie en matinee se 
changeant en neige en après-midi. Maximum 
de près de 2. Demain: un ciel plutôt 
couvert. S-16
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En appliquant la clause « nonobstant »

Bourassa: j’ai privilégié les droits collectifs des Québécois
« Comme M. René Leves»que l’avait fait, avee relieeru e -, en 
faisant adopter la loi lül, le premier mimstre BuiinusNa 
soutient avoir finalement privilégié les droits eolleetifs des 
Québécois en maintenant l’affichage unilingue français a 
l’extérieur des commerces.

par MICHEL DAVID 
L£ SOUIL

« Partout ailleurs en Amérique 
du Nord, l’arbitrage aurait ete 
du côté des droits individuels. 
J’avais un arbitrage à faire. Je 
l’ai fait avec beaucoup de réti­
cence parce qu’il n'y a pas de

precedent au Quebec, et nulle 
part ailleurs, d’un premier mi­
nistre qui se trouve a suspendre 
des libertés fondamentales », 
a-t-il déclaré, hier, a l’Assem- 
blee nationale, au cours du dé­
bat sur l’adoption de principe 
du projet de loi 178 sur l’affi­
chage commercial.

« La tradition du parti, la rai­

son et le coeur faisaient en sorte 
qu’on devait essayer de preser­
ver au maximum ces droits in- 
dmduels f...) Mais finalement, 
quand il a fallu arbitrer entre 
les droits individuels et les 
droits collectifs, j’ai arbitre du 
côte des droits collectifs en ac­
ceptant d’appliquer la clause 
dérogatoire », a ajoute M 
Bourassa.

Le premier ministre a rap­
pelé a grands traits l’histoire 
des lunes linguistiques depuis 
les années 60 les déchirements 
de M. Jean-Jacques Bertand à

l’epoque de la loi 63, sa propre 
fierté d’avoir fait du français la 
seule langue officielle au Que­
bec (loi 22), les hésitations de 
M. René Levesque au moment 
d adopter la loi 101

Il a egalement souligne que 
c'est un ministre pequiste, M 
Gerald Godin, qui a apporté les 
premiers amendements à la loi 
101. « Nous ne sommes pas les 
premiers à toucher à la loi 101. 
Vous nous avez ouvert la voie, 
a-t-il lancé à l'Opposition pe­
quiste. Nous continuons l’oeu­

vre du Parti québécois a\ec l’es 
prit de son pere fondateur »
Réplique du PO

Le chef de l’Opposition. M 
Guy Chevrette, a raille le- 
preocE'upations pour les libertés 
fondamentales dont le premier 
ministre fait constamment état

*< Il ne faudrait pas que le 
premier ministre prenne les 
Québécois pour des naïfs ». a 
-t-il lance, rappelant que c’est a 
la demande de M Ikiurassa que 
M. Pierre Hliott Trudeau a uti-

Suiiv .\-2. Itourassa...

Démission de 
3 ministres 
anglophones

Le ministre responsable de la langue, Guy Rivard, donne l’accolade à son collègue le ministre de I Environ­
nement. Clifford Lincoln, peu après l’annonce par ce dernier qu’il quittait le cabinet Bourassa.

C. 

Hydro est avertie de ne pas 
abuser des turbines de LG-2
Pour rencontrer les demandes extrêmes d’électricité au 
cours de l’hiver, Hydro-Québec envisage de pousser à leur 
maximum certaines turbines de la centrale LG-2, à la baie 
-lames. Au point où la société « MIL-Tracy », le concepteur de 
huit des 16 turbines de cette centrale, doit rappeler à 
Hydro-Québec que cela doit demeurer im recours 
exceptiomiel.

pertes d’Hydro par voie de con­
séquence. nous tenons a main­
tenir notre reputation au même 
niveau d’excellence déjà confé­
rée à MIL-Tracy pour ses mate­
riels fournis à la baie James et à 
Hydro-Québec en particulier. » 

Le document d’analyse, ega-

par MICHEL CORBEIL 
LE SOLEIL

C’est ce qui se dégage d’une 
lettre, datée du 29 novembre 
1988 et dont LE SOLEIL a obte­
nu copie. Expédiée à Hydro- 
Québec par le président de 
« MIL-Tracy », M. Paul M. Gre- 
meaux. elle traite de la possi­
bilité d’ainsi soutirer une cen­
taine de mégawatts (MW) 
supplémentaires de la centrale 
LG-2, durant l’hiver 1988-1989.

« Nous tenons à vous rappe­
ler, écrit M. Gremeaux. que si 
nos machines de LG-2 (à la baie 
James) venaient à fonctionner 
même temporairement pour 
des périodes de pointe excep­
tionnelles en surpuissance, tel 
que décrit dans la note jointe, 
nous tenons absolument a dé­
gager toute responsabilité 
quant aux consequences éven­
tuelles sur les vibrations, la ca­
vitation et la tenue mécanique 
des groupes.

« De plus, ajoute-t-il, nous 
n’encourageons pas ce mode 
d’opération car, indépendam­
ment des dommages que pour­
raient subir ces machines et les

lement remis au SOLEIL, tem- 
pere la position exprimée par le 
président de la société. Ainsi. 
« MIL-Tracy » ne voit pas » d’in­
convénients majeurs a utiliser 
la surcourse de ses turbines de 
La Grande ». Mais, il ne faut pas 
faire de cette modification tem­
poraire une regie.

En conclusion de ce docu­
ment. on lit que: « Puisque cette 
augmentation dérogé aux cri­
tères de conception des deux 
centrales et conduit à operer les 
turbines dans des régimes plus

Suite .\-2. Hydro...

Les ministres Clifïord 
Lincoln, Herbert Marx et 
Richard French ont 
annoncé hier à l’.Vssemblée 
nationale qu’ils voteront 
contre le projet de loi du 
gouvernement sur la 
langue d’affichage et qu’en 
const'quence, ils 
démissionnent du coiLseil di s 
ministres. Les trois 
demeurent cependant 
députés liberaux.

par ANDRE FORGUES 
LE SOLEIL

Sans jamais blâmer leur collè­
gue John Ciacc'a. seul ministre 
anglophone qui a ciicisi de 
rester au cabinet. MM. Lincoln. 
Marx et Krench ont tous invo­
que leur conscience pour expli­
quer leur décision. Les trois ont 
aussi affirme leur attachement 

3 au Quebec et leur comprehen- 
I sion de l’insécurité des 

francophones.
M. Lincoln, qui était ministre 

de l’Environnement, a livré le 
discours le plus émotif. Se de­
fendant d’etre le leader des an­
glophones. un titre que tout le 
monde lui a attribue, particuliè­
rement depuis une semaine, il a 
deplore qu’en cinq jours le gou­
vernement retire aax minorités 
les droits que les juges ont mis 
cinq ans a leur reconnaître.

Il a compare la decision du 
gouvernement à celle de pa­
rents qui procureraient des bi­
cyclettes a 12 vites.ses a leur 
cinq enfants et les laisseraient 
s’amuser dans la rue tandis 
qu'en meme temps ils donne­
raient un petit vélo a l’enfant 
anglophone qu’ils auraient 
adopte et lui ordonnerait de 
n'utiliser sa bicyclette que dans 
le garage, en tenant la porte 
bien fermée.

« Il ne veut pas faire de la 
bicyclette derrière une porte 
fermee et c’est ça qu’on vient

pages
Le mouvement 
Québec français 
essuie un échec 
avec Bourassa

L’affichage à 
l’intérieur: des 
commerçants y 
voient des 
difficultés

500 jeunes 
manifestent 
au parlement

Un pan de 
mur libéral 
est tombé

dire aujourd’hui a ces gens qui 
sont anglophones et autres; ai­
le/. affiche/ a l'intérieur, mais 
soyez sur que ça ne soit pas vu 
du public. »

M. Lincoln a e.xplique que 
son choix avait ete déchirant a 
cause de son attachement au 
gouvernement et aux dossiers 
de l'environnement. Il a au.ssi 
dit qu'il aurait préféré le main­
tien total de l'interdiction d’affi­
cher dans une autre langue que

.Suite .\-2, Démission...

Le nombre «limite» des 
passagers du Lomer-Gouin 
est porté de 150 à 306
Une négociation ardue avec la Garde Coliere et une 
nouvelle inspection des éiiuipemenl.s fin traversier Lomer- 
(Jouin en fin d’aprés-midi hier auront permis de ramener île 
1 •50 à 300 la capacité de ce nav ire qui assure la navette 
Québec-Lxvis.

par GILLES BOIVIN 
le soleil

Le service des inspections a ce­
pendant refuse de lever complè­
tement les restrictions sur ce 
traversier qui peut normale­
ment accueillir 700 usagers.

Quant aux motifs qui ont en­
traîné, vendredi dernier, une ré­

duction de près de 8<t de la 
capacité du l.omer-Gouin, le 
president de la Société des tra- 1 
versiers du Quebec (.STQ), M. .3 
Jean-'Vves Gagnon, estime è 
qu’ils étaient « insuffisants » 
pour justifier une telle décision j 
et que la sécurité des passagers » 
n’était pas en danger. Il en veut
Suite .\-2, lA)mer-(iouin...

'J y, y y/

Un employé du Lomer-Gouin affiche le nouveau certificat permettant au 
traversier de prendre 300 personnes au heu de 150

«tai
t AMEUBLEMENTS

NGUAY
t '«ntraprlM d« l’anné*

LEVIS 
BEAUPORT 
CARREFOUR 
LES SAULES
Administration 
et service

8334511
667-6282

871- 4411

872- 2242



Quebec, Le Soleil, mercredi 21 décembre 1988

luites de la première page

Y

L'ex-ministre de la Sécurité publi­
que. M Herbert Marx

Démission...
L ex-ministre des Communica­
tions. M Richard French.

le français « plutôt que de faire quelque chose qui est encore plus 
humiliant »
Marx optimiste

Le ministre de la Sécurité publique, M Herbert Marx, a profité de 
son discours pour faire un peu d'histoire juridique, sociale et politique.

Au plan juridique, il a expliqué avoir toujours été un ardent opposant 
aux clauses dérogatoires aux chartes des droits. Au plan social, il a 
soutenu que Montréal, ville anglaise jusque dans les années soixante, 
est devenue une ville essentiellement française.

Au plan politique, M. Marx est remonté jusqu’à l’abolition des droits 
des Franco-Manitobains et jusqu’à la crise des écoles séparées, en 
Ontario, ou l’on pouvait parler de racisme véritable, selon lui.

Si le Québec a maintenant un visage français et doit le garder, « il n’y 
a pas une ville au monde, ces jours-ci, où c’est 100 % d'une langue ou 
d'une autre », a soutenu M. Marx.

Apres avoir lancé un appel aux Manitobains pour qu’ils ratifient 
l'accord de L-ac-Meech parce qu’il est bon pour le Canada et pour le 
Québec, M. Marx a terminé son discours sur une note d'optimi.ste 
adressée a ses concitoyens anglophones.

« Quand la poussière sera retombée, dans quelque temps, apres les 
fêtes, nous devrons recoller les morceaux F.t pour vous dire la vénte, je 
suis très optimiste à propos du Québec, très optimiste pour Montréal. Ft 
ceux d’entre nous qui s’oppnisent à ce qui arrive aujourd'hui doivent 
travailler à l’intérieur de nos institutions démocratiques pour lever cette 
prohibition de l’usage de la langue anglaise. »
French excuse Bourassa

Le ministre des Communications, qui était aussi délégué à la Tech­
nologie et titulaire des Approvisionnements et Services, M. Richard 
French, a cherché à excuser M. Bourassa.

Au cours du passage où il s’est exprimé en anglais, M. French a 
soutenu que « si le premier ministre du Québec n'a pas respecté les 
engagements du parti, c’est parce que (croyez-moi quand je vous le 
dis), en son âme et conscience, il ne croyait pas que la présence d’une 
deuxième langue sur les affiches placées a l'extérieur serait tolérable, 
ou permettrait d’empêcher l’érosion de la force de la langue française ».

M. French a aussi rappelé que le premier ministre René Levesque 
avait souligné, lors de l’adoption de la loi 101, que la charte des droits 
pnmerait sur la charte de la langue française et que cela permettrait de 
recevoir des avertissements s’il arrivait que n’avaient pas été préserves 
les droits des collectivités ou les droits des individus.

Rencontrant ensuite la presse, comme ses collègues l’avaient fait 
avant lui, M. French a reconnu que depuis près d'un an, il était morale­
ment convaincu que le gouvernement ne pourrait respecter le program­
me du PLQ en matière d’affichage et qu’il allait éventuellement devoir 
démissionner pour cette raison.

Il a assuré quitter le gouvernement sans rancune ni amertume, après 
« trois années fantastique ».

Bourassa...

par MICHEL DAVID 
Lf SOLEIL

M. Ciaccia était torturé, hier, 
quand il a annonçé qu’en dépit de 
ses convictions personnelles, il se 
ralliait à la décision du gouverne­
ment de maintenir la règle de l'u- 
nllinguisme français dans l’affi­
chage commercial extérieur.

« La communauté francophone 
se sent menacée, je le comprend. 
Fn tant que non francophone, je 
n’ai pas vraiment le droit de dire 
que ces craintes sont mal fon­
dées », a-t-il déclaré à l’Assemblée 
nationale.

S’adressant aux anglophones 
du Québec, il a dit comprendre 
leur colère et leur frustration, 
suite à la décision du gouverne­
ment, mais il a leur demandé de 
faire en sorte que les franco­
phones changent la perception 
qu'ils en ont, de manière à ce 
tombe la « barrière psychologi­
que » qui sépare les deux 
( oinmunautés.

> Peut-être un geste de généro- 
siCé; de compréhension et de tolé­
rance de notre part, même si nous 
posons avoir l’impression que le 
goifvemement nous a laissé tom­
ber^, a-t-|l déclaré. Pour la pre­
mière fois, le député de Mon-

Hydro...
perturbés, l'usage de la pleine course doit être limité aux périodes 
critiques. Un usage immodéré conduirait d’ailleurs au gaspillage d’éner­
gie compte tenu de la perte non négligeable de rendement. »

11 n’a pas été possible de savoir si Hydro utilisera cette option pour 
obtenir plus d energie, cet hiver MIL-Tracy a laissé entendre que le ton 
de la lettre ne constitue qu’une simple précaution juridique.

Le vice-président ingénierie, M. Paul Hudon, a soutenu qu’Hydro fait 
le bon choix en allant chercher les mW disponibles. Il a rappelé que la 
penode de garantie des engins est terminée et que MIL-Tracy indique 
simplement qu elle ne veut pas prendre une responsabilité qu’elle n’a 
plus a assumer.

Selon la firme, les machines peuvent supporter le rendement deman­
dé, mais sur de courtes périodes. L’entreprise a vendu la moitié de la 
puissance électrique installée au Québec, soit 12,500 mW sur 25,000 
mW.

Lomer-Gouin...
pour preuve le fait que le second traversier, le Alphonse Desjardins, n'a 
pas été l’objet de telles mesures en dépit d’un équipement comparable 

Selon lui, les inspecteurs ont jugé que « l’équipage n’avait pas réagi 
assez rapidement » lors de l’exercice de naufrage simulé de vendredi 
dernier. Il admet cependant que « quelques » gilets de sauvetage pou­
vaient être gelés et que les coffrets qui les renferment datent 
sérieusement.

M. Gagnon a souligne qu’on étudiait présentement les meilleurs 
moyens de remplacer ces coffrets et d^assurer leur étanchéité. « On 
avait prévu de les remplacer et ça devrait se faire au printemps » a-t-il 
indiqué au SOLEIL

De fait, hier après-midi encore, les inspecteurs de la Garde côtière 
ont écarté un certain nombre de ces vestes de sauvetage. Il n y a pas eu 
cependant d’exercice d’urgence simulé et la capacité de I équipage de 
réagir correctement n’a donc pas été mesurée. Le certificat d inspection 
a néammoins permis de porter a 300 passagers la limite permise sur le 
Lomer-Gouin.

Curieusement également, LE SOLEIL avait été averti de la visite des 
inspecteurs de la Garde côtiere sur la traversée de 4h. Les dingeants de 
la Traverse de Quebec étaient egalement sur le navire tout au long de 
l’inspection qui a duré plus d’une heure. Le certificat d inspection a été 
changé immédiatement dans la cabine des passagers au cours de la 
quatrième traversée, au retour de Lévis, vers 5h40.

Par ailleurs, le président du Syndicat des travailleurs de la traverse 
(CSN), M Luc Desjardins s’est opposé énergiquement au fait que « l’on 
tente maintenant d’imputer à l’équipage la responsabilité de l’échec aux 
inspections de la Garde côtiere vendredi dernier»

Selon le représentant syndical, ce serait plutôt le personnel cadre du 
navire qui aurait paniqué lors de cette situation d’urgence simulée. « Le 
capitaine a paniqué lorsque son premier lieutenant a simulé une crise 
cardiaque sous l’ordre des inspecteurs. On peut être rapides lorsque les 
ordres sont bien donnés», expliquait-il hier au Soleil.

Ce dernier a également blâmé la STQ de ne pas avoir informé sa 
clientèle de la réduction de ses services et des motifs de ces restrictions
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nos FOULARDS LHiriE 
D'RBriËAU 19.99: une belle 
collecfinn importée de paris 
de foulards unis en couleurs 
mode, pure laine d'agneau, 
franges roulées.

ÂÆ
LE PULL SHETLAUD POCHE POITRmE 35.95: 
un pull exclusif dans la boite-cadeau simons... 
pure laine shetland, marine, forêt, taupe, char­
bon, gris, rouge, forme ample, encolure ronde, 
p.m.g. tg.

lise la Loi sur les mesures de guerre, en 1970.
11 a également souligné que le gouvernement libéral n’a pas hésite a 

utiliser la clause « nonobstant » pour déroger a l’article de la Charte 
québécoise des droits garantis.sant la liberté de conscience, dans le cas 
du projet de loi 107.

Contrairement à ce que prétend .M. Bourassa. le chef de l'Opposition 
a déclaré qu’il a été incapable de faire un choix entre les libertés 
individuelles et les droits collectifs.

« Comme d’habitude, sans onneipe. sans conviction, qu’est ce qu’il a 
fait? 11 a décidé de jouer à l’essuie-glace: si je donnais un petit eu ici, un 
petit peu là, on s’en sortirait peut-être comme ça. On se ramasse avec 
les deux communautés insatisfaites ».

Le débat sur le projet 178 s’est prolongé tard cette nuit. Son principe 
sera voté à l’Assemblée nationale à la fin de l’avant-midi. L’adoption 
définitive devrait théoriquement être chose faite ce soir.

Ciaccia fait appel à la 
générosité des anglophones
.Seul ministre anglophone à ne pa.s avoir dêmi.ssionné, M. .John 
riaccia a lancé un appel à la compréhen.sion et à généro.sité de.s 
anglophones du Québei', leur demandant de comprendre le 
sentiment d’insin urité culturelle qui habite les fnuicojihones.

■W
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LES EHEMISES-ÉCUSSOn fl RAYURES 
19.99: marine et blanc, vert et blanc, 
brun et blanc, des rayures bâtons impri­
mées sur le pur coton pour des chemises 
a poche-écusson offertes a prix excep­
tionnel.

.r.. ......
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t-Royal s’est également adres.sé à 
l’Assemblée nationale dans sa lan­
gue natale, l’italien.

En conférence de presse, M, 
Ciaccia a évoqué l’ancien presi­
dent égyptien Anouar El Sadate, 
dont le voyage historique à Jéru­
salem a mis fin à un conflit millé­
naire au Moyen-Orient.

« A un moment donné, il faut 
que quelqu’un pose un geste. Je 
pense que je peux faire beaucoup 
plus de bien en demeurant au ca­
binet. Des fois, on perd les ba­
tailles. mais on continue la guer­
re », a-t-il déclaré.

Le ministre est évidemment 
conscient des attaques qu’il aura a 
subir dans la communauté anglo­
phone. « Ce n’est pas facile des 
décisions comme ça. Il faut que je 
vive avec les conséquences ». Il a 
au.ssi lançé un message à ses 
concitoyens. « La confrontation de 
1974 Ooi 22) a mené à 197fi (élec­
tion du PQ). Je ne veux pas que 
l’histoire se répète ».

LA QUOTIDIENNE
tirage du 20 décembre 

' 6-6"€
5-5 *9-9

LES BRdTS DE CUIR SOU­
PLE Z9.95: un vaste assor­
timent de gants doubles pour 
lui... tous en cuir souple, 
avec ou sans nervures sur la 
main, en brun, noir, gris, 
liège. 7V% A 10.

LE PULL-OUER ÜE SKI PRTRBOmfl 
135.OQ; en synchillnn rn fameux tissu 
polyester reuolufionnaire pour son confort, 
sa chaleur et so léijcrcfé fniif en etanf 
robuste à toutes épreuves, forme pull-uver, 
rouge, supin ou vert lime û liséré contras- 
fanf. m.g.fy.
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TROIS MAGASINS.
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Les hôpitaux réduisent 
leurs activités durant 
la période des Fêtes
IMuM**urN hôpitaux <l«‘ la rrj'uiii (1«* Qiu-Ihh h-niuTtHit th-s Iii.n 
ilunuit la [HTKKif (l»‘s Fôl*\x, loiiwiu- l ’i'st If fa-s a rlKuiu*- ;uwM*f 
.iJor> i|ui* il'aulri s iif fi'niu-iit pits il«‘ liP» *diiiiiu* ti‘l, m;us voient 
leur taux d’iK eu|>ation (liininuer de iiuuiiere iin|Hin;uite. en raisoi 
ilu lait i|ue les mterxentJoiiN non urj^entes sont reinisi-s au mois 
de jaiiMer

La circulation aérienne a été perturbée a l’aéropiort de Québec, hier matin, a cause du verglas qui a rendu les pistes très glissantes à Dorval La plupart 
des appareils qui faisaient route vers Montréal ont dû patienter a Quebec, parce qu'il leur était impassible d atterrir sur la glace Au plus fort, une ving­
taine d'appareils, passagers à bord, ont été retenus sur la ramp>e La situation est revenue à la normale vers 10 h. certains avions accusant des retards 
de prés de deux heures

La neige, la pluie et le verglas ont 
causé bien des désagréments hier
Ia-s rafiiles de neip*e, entreniêlées de pluie et de verj^as, ont 
rendu les routes périlleuses, hier matin, dans la region de 
Québec.

par ISABELLE JINCHEREAU 
tf SOLEIL

IMusieurs dérapages, quelques 
accriKhages et un carambolage 
mineur ont ele signales sur les 
boulevards de l’agglomération

urbaine de Quebec tandis qu’a 
l’aéroport de Québec, les avions 
a destination de Montreal 
avaient jusqu’à deux heures de 
retard

A Ix'clertville, un homme est 
mort apres avoir perdu la mai-

tnse de son véhiculé sur la route 
1,'I2 La victime est Pierre-Ray­
mond Pérusse, 13 ans, de Mont­
real. L’accident est survenu vers 
23 h, lundi, au moment ou cette 
cette depression débutait

Ailleurs dans l’L.st du Québec, 
on ne rapportait aucune tragédie 
routicre Dans la reserve fauni­
que des lüurentides, un secteur 
constamment a la merci des in­

tempéries, un camion-remorque 
s’est renverse au kilometre 125 

Sur la Cote-Nord, la neige 
continuait de tomber, hier soir 
On attendait entre 5 et 15 centi 
metres de flocons. Chez nous au­
jourd’hui, la temperature sera de 
nouveau a la bai.sse, pour revenir 
(irès des normales saisonnières, 
qui vanent de -10 à -L'I 'Cel- 
cius. Demain, on prévoit de la 
neige.

Aucun hôpital ne prévoit de pro­
blèmes d’engorgement a l’ur 
gence, à moins, disent les direc 
teurs generaux, qu’il se produis»* 
une catastrophe Dans tous ct's 
hojiitaux, les fermetures de lits 
sont à jK'u pr»*s identiques a celles 
de l’annee dernière

I ette reduilion des activités est 
rendue necessaire, ont explique 
les directeurs generaux, par les 
conges qu’on doit accorder au 
(K'rsonnel hospitalier |H*ndanl ct*l 
te (lenode

A l’hopital de I I- nl.irit-Jesus, 08 
lits seront fermes du 22 decembn- 
.lu 8 janvner, et l’on n’ouvnra qu»* 
deux salles d’operation sur neuf, 
en raison des chirurgies non ur 
gentes qui ne sont pas pratiquées 
(M*ndant celte period**.

1 Motel-Dieu de l-t*vis prinede 
jxiur .sa part a la fermetun* de fiO 
lits pendant la pt*node des K»*tes, 
ces fermetures ctirresixindanl aux 
chirurgies non urgentes qui ne 
sont pas admises jientlant a*lle 
|H*node

A l’hopital Ixival, c’est egale­
ment 98 lits qui seront fermés du 
21 décembre au 8 janvier, ilont 29 
lus en chirurgie generale, M lits 
en pneumologie et 25 lits en car­
diologie. Avec ces fermetures, on 
estime que le taux d’iK'cupatuin 
des lits rt*stants .sera de l’ordre de 
85 "ô

truant a 1 hôpital Ji'tfery Male,
lits s«*n>ni fermt*s, soit un etage 

.lu complet, du 21 ilecembn* au K 
janvier Pour fermer un etage et 
r**aliser t*n meme temps certaines 
»*c»>n»>mies sur les frais d’entre­
tien, on n*groujx* les unîtes de 
soins |x*ndanl cette |K*riode

A l’hopital du Saint .Sacrement, 
1-18 lits .senint fermes du 22 de- 
ivmbn* .lu 2 j.invi**r. mais si les 
lH*soins s’en laisai«*nt sentir, il y 
aurait possibilité d’ouvnr des lits 
Comme dans plusieurs .iuta*s ho 
jiitaux certaines unîtes ne sont 
pas soumis»*s a <le telles fermt* 
lun*s de lits, comm** l’obstetnqu* 
la {xiujHinfiien*, la salle d’urgems 
les soins prolonges, l’umte di 
ciiurte duree genatnque, l’uniti 
des grands brûles, la p»*diatne, le 
soins intensifs et l’unite coro 
nanenne

la*s aulri*s grands hôpitaux di 
la région, soit le CHUL, l’ht’ipifal 
.Saint-f ninçois-d’A-ssise, le Chnst 
Roi, Chauveau et l’Ilotel-Dieu d« 
(2ueb<*c ne procèdent pas a des 
fermetun*s de lits, mais comme ils 
cessent i*galement, du 22 d»*cem 
bre au 3 »>u 1 janvier, les admis 
sums jHiur chirurgie non urgente, 
ils œduisent ainsi leur taux d’iK' 
cu|)alion d’envinm 1(1 ou ,50“/.., ce 
qui lais.se assez de latitude [xiur 
les cxmges du |H*rsonnel et égalé 
ment jxiur les admi.ssions urgen- 
t»*s

Fntre (Québec et Montréal, sur la rive nord

Via Rail ne peut dire quand 
son service redeviendra normal
Via Rail ne jxiuvait encor»*, hier, préciser quand le tnun «jui relie 
Québec à Montréal, .sur la nve nord, pfuirra reprendre .son .service 
luinnal. Kt les tisag**rs de celte des.s<*rt»* ferroviair** dt'vrqnt 
appr»*ndr»* à vivr»* avec l(*.s pannes tant ejue la .société d'Etat n’aura 
lias remplacé .son matériel roulant sur cetU* voie.

(«r GILLES BOIVIN 
LE SOLEli

« On essaie de reparer le plus ra­
pidement po.ssible les autorails », 
indiquait hier un p<jrtc-parole de 
Via, M Marcel Bordeleau. Quant 
a savoir si le service pourrait re­
prendre normalement avant la pé­
riode des Fêtes, ce dernier s’est dit 
incapable d’en donner 
l’assurance.

Quant a .savoir pourquoi tx*.s 
equipt*ments n’ont pas subi les ré­
parations necessaires pendant les 
20 mois d’interruption de ce 
.serxice, M Bordeleau a précise 
que les autorails avaient été uti­
lisés ailleurs en Ontario et au 
Nouveau-Brunswick durant ce 
temps.

Le .service »le trains de voya­
geurs entre Quebec et Montréal, 
sur la nve nord, a été interrompu 
le 1er avril 1987 à la suite de l’ef­

fondrement du p»)nt de .Sainte- 
Ann«î-de-la-Pérade. Il a repris la 
.semaine demiere et connaît de­
puis des difficultés constantes

« Il va malheureusement falloir 
s’habituer a vivre avec des pannes 
tant que nous ne di.sposerons pas 
»le materiel neuf pour assurer ce 
.service », a averti M Bordeleau 
Les autorails datent de plus de .30 
ans et « l’hiver e.st toujours plus 
dur jxiur ce type de train », a-t-il 
indique au SOLEIL

f.ntre-temps, le service »»mti- 
nuera d’être assuré en partie par 
le train et en partie par l’autobus 
sur ce trajet

Une mort jugée d’abord naturelle 
se change en meurtre, à Beauport
Prés d’un mois et demi apres la mort d’une femme de Beauport, 
l’époux vient d’être arrêté et acciLsé de meurtre prénu'dité.

par MICHEL TRUCHON 
LE SOLEIL

Ce long delai s’explique par le fait 
que les enquêteurs Miller et Ber- 
mer ont préféré attendre les résul 
lats des analyses en laboratoire 
avant de porter l’affaire devant les 
tribunaux

L’accuse dans cette histoire 
jHJur le moins inusitée est Richard 
[.amontagne, âge 31 ans, domici­
lie au 164, rue Noel-Henri, dans le 
quartier Villeneuve 11 a ete mis en 
cellule en attendant l’enquête pré­
liminaire qui aura lieu le 10 
janvier

La victime est son épousé, 
Christine Langlois, àgee de 26 
ans. Son man avait appelé l’am­

bulance, a l’aube du 12 novembre, 
signalant que la femme était mal 
en point, qu’elle ne semblait plus 
respirer.

Les ambulanciers, con.statant 
qu elle était morte, la transportè­
rent a l’hôpital pour que le décès 
soit constate. Le corps ne portait 
aucune marque de coup ou trace 
de violence et .selon toute appa­
rence la mort était naturelle. Mais 
une premiere investigation devait 
démontrer que la jeune femme ne 
prenait pas de médicament et 
qu’elle n’avait pas de maladie sus­
ceptible de la faire mourir brus 
quement.

Le coroner fut prévenu et or­
donna une autopsie. Un premier 
examen du corps ne montra aucu­
ne lésion exteneure mais le patho­

logiste découvrit des traces d’he- 
morragie au larynx et aux can>- 
tides. Ce .sont les prélèvements 
faits lors de cette autopsie qui ont 
t*té envoyés aux experts de Mont­
real. Ceux-ci en .seraient venus a 
la conclusion que la femme était 
morte etouffee

Somme toute, la mort de Chris­
tine Danglois n’aura semble natu­
relle que pendant quelques heu­
res 1-a police de Beauport a tout 
de suite ete saisie de cette affaire 
de mort suspecte et le man, Ri­
chard l^montagne, a ete inter­
roge a de nombreuses reprises. 
.Selon certains renseignements, il 
aurait gardé un mutisme total lors 
de ces interrogatoires.

Iz.* couple était mané depuis 
trois ans et n’avait pas d’enfant. 
Richard Lamontagne, un colosse, 
est un bénéficiaire de la RAAQ, a 
la suite d’un accident subi il y a 
quelques années
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Le Service correctionnel canadien a ferme définitivement, hier, le vieux penitencier de Laval ci-haut qui avait 
été ouvert il y a 115 ans

Les derniers détenus du pénitencier 
de Laval arrivent à Port-Cartier
Ix* S<*rvic»* <*orr»*ctionru*l cana»li»*ri a laLs.s«* la cl»* .sur la jMirt** 
du vi(*ux |)*‘iiiti*ri<’i»'r rli* l.,av:d, hi«*r, a M«»ntr»‘:d

par MARl saint PIERRE 
LE SOLEIl

« Dans les faits, le penitencier 
de laval est ferme depuis au 
jourd’hui (hier) », a dit un porte 
parole du Service correctionnel. 
Cari Pelletier

Les grilles du vieux peniten 
cier montréalais ont ete effecti 
vement laissées ouvertes avec le 
depart d’un dernier contingent 
de detenus pour Port-Cartier, 
sur la Côte-Nord.

Auparavant incarcérés a \n 
val comme leurs précédents col­
lègues, 17 derniers detenus ont

ete admis a l’etablissement de 
P»)rt-Cartier en début d'apresmi 
di Di pojiulation = .ircenil»* d»* 
l'etablissement (xirt-cartois s»* 
situe maintenant a un (m;u moins 
de 180 p<*rsonnes

D* Service correctionnel ta 
nadien avait decide de fermer 
l.aval a cause de sa vétusté 
Avec ses 115 ans, le penitencier 
d»> laval était franchement du 
style « Alcatraz. » avec murs 
ma.ssifs et grilles de fer

L'etablissement de Port-Car 
tier est en revanche flambant 
neuf. Sa capacité théorique 
d’hehergement est de 210 
detenus.

« D’autres détenus .seront dé­
placés a Port-Cartier apres les 
f-étes en provenance d’autres 
etablissements au Quebec ». a 
dit le (K»rt»*-parole du .Service 
( orrectionnel

Il y a quelques mois, la pers- 
jwctive d'un »J»*menagement a 
Port-Cartier avait soulevé quel­
que remous au « pen » de l>aval

Aucun detenu ne s’est cepen­
dant prévalu d'un recours de­
vant les tribunaux pour emp»*- 
cher son transfert, a dit le 
porte-parole du Servie 
correctionnel

A l’heure d’aujourd’hui, d' 
diver.-es .sources, les detenu- 
sont pictôt satisfaits d’avoi* 
quitté la vniiie institution pot 
Port-Cartier.

40ï
DE RABAIS

LA BOUTIQUE DE 
PLACE LAURIER OFFRE 40% 
DE RABAIS SUR TOUTES LES 
ROBES. TAILLEURS. JUPES 
PANTALONS ET CHANDAILS 
PREMIERS RENDUS... [VOIR



Hausse prévisible 
de 3.8 % pour les 
Charlesbourgeois
liCS citoyens de Chiirlesbourg ()euvent s’attendre à une 
U'ftère au>ynentalion de leur compte de taxes en 1989. Selon 
les avLs de presentations dépos<*s lors de la s<*ance du 
cons«‘il, lundi, il semble que la hausst* (jue le maire Kalpli 
Mercier annoncera demain M*ra autour de 3.8 %.

par YVES THERRIEN 
U SOUIL

1J taxe fonaere générale .serait 
ramenée de $1 900f» à $1.8180 
et la taxe foncière spéciale de 
$0 2.358 à $0.1775.

Certaines taxes de services 
augmenteraient aussi, la taxe 
de ramassage des ordures pas­
serait de $85 a $92. celle pour

les piscines de $18 a $22. Tou­
tefois les taxes pour l’aqueduc 
et l’égout demeureraient au 
même taux, respectivement a 
$95 et $70. la taxe d’affaires 
grimperait a 11.9% alors 
qu’elle était à 11.25 % en 1988 

Enfin, s’il n'y a pas de chan­
gement, le budget des dé­
penses augmenterait de près de 
$6 millions, pa.s.sant de $46.5 
millions a $52.3 millions.

Facture majorée de $18 
pour les Beauportois
Le compt»- de taxes des contribuables de BeaiiporI 
augmentera de $ 18 en 1989. C’est ce qu’a lais.sé savoir le 
maire de la municipalité, M. .Jacques L'inglois, en indiquant 
que la taxe foncière demeurerait au même taux : $1.96 des 
$1(X) d’évaluation.

par YVES THERRIEN 
LE SOUIL

Cependant, d’apres les vérifica­
tions effectuées par LE 
SOLEIL, le rôle d’évaluation 
connaît une hausse d’environ 
5 %, ce qui aurait pour con.sé- 
quence d’augmenter les 
comptes de taxes dans la même 
proportion en raison du main­
tien du taux de la taxe foncière. 
L’augmentation .serait donc 
plus forte que ce que lai.sse 
.savoir les prévisions du maire.

Selon lui, l’augmentation 
des comptes est due unique­

ment a la hausse de la taxe de 
ramassage des ordures qui 
passe de $100 à $110 et à celle 
de l’aqueduc qui sera de $168 
au lieu de $160. La taxe d’af­
faires par ailleurs est fixée à 
11 % en 1989 alors qu’elle était 
de 10.5% en 1988

Dans l’ensemble, les dé­
pensés sont en hausse de 8.6 %, 
le budget global totalisant $51 
millions en 1989 au lieu de $47 
millions. Les secteurs touchés 
le plus fortement par une aug­
mentation sont le service de la 
dette avec une hausse de
15.4 % et l’immobilisation avec
28.4 %.

Les contribuables de 
Vanier exemptés d’une 
augmentation de taxes
11 n’y aura pas de hausse des comptes de taxes à Vanier en 
1989. C’est ce qu’a annoncé, cette semaine, le maire Robert 
Cardinal.

par YVES THERRIEN 
U SOUIL

Le compte du contribuable sera 
donc gelé maigre l’annonce 
d’une haus.se des dépenses de 
plus de $580,000 pour un grand 
total de $9,634,122. Les taxes 
de service demeurent au même 
taux et la taxe foncière est ra­
mené de $1.52 à $1.40 des $100

'’a J i

Robert Cardinal. 
Vanier

maire de

d’évaluation pour tenir compte 
des augmentations de l’évalua­
tion des propriétés.

Selon le maire, l’augmenta­
tion des dépenses sera com­
pensée par l’appropriation du 
surplus accumulé. Il indique les 
trois raisons de cette hausse 
des dépenses ; l’amélioration 
de la caisse de retraite des em­
ployés, l'embauche de person­
nel à l’hôtel de ville et au 
service de protection publique 
et l’augmentation des quotes- 
parts régionales.

Par ailleurs, les revenus ad­
ditionnels proviennent entre 
autre.s de la perception de la 
taxe sur de nouvelles 
constructions

Pour ce qui est du program­
me triennal d’immobilisation, 
M. Cardinal entrevoit des dé­
pensés de $27 7 millions no­
tamment dans la refection d’e- 
gout de surface, la construction 
du viaduc, boulevard Pierre- 
Bt'rtrand, la réfection du pava­
ge, l’amelioration des edifices 
municipaux et l'acquisition de 
machineries.

BUDGETS MUNldPAm
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Rive-Sud de Québec

Les citoyens de 4 villes voient leurs 
impôts municipaux relevés de 4 à 6 %
LÉVIS — Les nouveaux budgets qui ont été acceptés, ces jours 
derniers, dans quatre villes de la rive-sud de Québec laissent 
entrevoir des comptes de taxes devant porter des augmentations 
qui s’établuont surtout entre 4 et 6 %, en 1989.

par GIU£S PEPIN 
U SOUIL

L’évolution en général est plus 
fortement ressentie à Saint-Jean- 
Chrysostome, où l’essor dans la 
construction vient de porter de 
$213 à $236 millions le total de 
revaluation imposable. L’expan- 
.sion a fait cependant grimper le 
budget municipal à $6.9 millions, 
ce qui signifie une augmentation 
de 19%. Le taux de l’impôt fon­
cier general passe donc de $1.01 a 
$1.08 par $100 de la valeur impo- 
.sable.

Peu de changement est cepen­
dant prévu en ce qui concerne les 
taxes de services à Saint-Jean- 
Chrysostome. Le compte de taxes 
comportera une augmentation 
moyenne de 6.1 % dans le .secteur 
des.servi par les services d’eau; 
dans le .secteur rural, l’augmenta­
tion moyenne .sera de 7.1 %.

A Montmagny, le budget pour 
1989 connaît une croissance de 
10 % pour atteindre les $6.6 mil­
lions. Le taux de l’impôt foncier 
passe de $1.57 à $1.65 par $100 
d’évaluation, ce qui représente 
une augmentation de 4.9%. La 
teixe de commerce, qui était au 
taux de 3.5 %, sera désormais de 
4 % de la valeur locative, ce qui 
permet à la ville de maintenir un 
budget de $100,000 pour la pro­
motion. Une particulanté pour 
cette ville de la Côte-du-Sud est 
une dette peu élevée, soit un mon­
tant de $5.4 millions, ce qui équi­

vaut a 2.53 % des valeurs fonciè­
res.

A Saint-David-de-l’Aubenviere, 
un nouveau rôle d’évaluation 
vient d’accroître de 50 % la valeur 
des biens fonciers. Le nouveau 
budget totalise $3,561,909, ce qui

signifie une croissance de 5.5%. 
Le taux de l’impôt foncier, qui 
était de $1.87 avec l’an^pn rôle 
d’évaluation, est maintenant établi 
à $1.27, ce qui se traduira quand 
même par une augmentation de 
3.9 % sur la facture moyenne qui 
sera adressé aux contribuables.

À Saint-Étienne, le budget an­
nuel s’élève à $3,129,466, soit une 
augmentation de $224,481. La 
construction a fait augmenter le 
total des valeurs imposables de

$121.8 millions a $133.7 millions 
Malgré cela, le taux de l’impôt 
foncier a dû être porté de $0.79 a 
$0.85 par $100 d’évaluation. Com­
me il n’y a pratiquement pas de 
changement au chapitre des taxes 
de services, l’augmentation sur le 
compte de .taxes sera de 3.9 % 
dans le secteur village, de 3.4 % 
dans le secteur Lagueux, de 2.7 %, 
dans le secteur Royer et de 6.6 K. 
pour le territoire non desservi par 
le réseau d’aqueduc et d’égout

Baisse de la taxe foncière pour 
55% des propriétaires de Lévis
LÉVIS — Avec l’application en 1989 d’un nouveau rôle 
d’évaluation qui hausse de $448 à $623 millions le total de 
l’évaluation im(K)sable, la Ville de Lévis propose à ses 
contribuables une diminution de la taxe foncière. Elle passe de 
$ 1.59 à $ 1.19 des $ 100 d’évaluation.

par GILBERT LEDUC 
U SOUIL

Le conseiller responsable des fi­
nances, M. Louis-Philippe Lainé, a 
expliqué qu’avec l’introduction du 
nouveau rôle, une minorité de 
propriétaires, environ 45 %, subi­
ront une hausse de leur compte de 
taxes, tandis que 55 % des contri­
buables bénéficieront d’une bais- 
.se variant entre 5 et 20 %. Le pro­
priétaire d’une résidence unifa­
miliale moyenne, évaluée a 
$77,490, verra sa facture de taxes 
augmentée de 6.37 %, passant de 
$1,084 à $1,161.

M. Lainé, qui faisait la présen­

tation du budget de Levis pour 
une 23e année consécutive, a lais­
.sé savoir que le taux des taxes 
d’eau, d’affaires et d’égout et ne 
bouge pas d’un cran. La taxe pour 
le ramas.sage des ordures pour le 
.secteur résidentiel .subit une lé­
gère hausse de $2. Pour financer 
le programme d’assainissement 
des eaux, la Ville de Lévis a dé­
crété une taxe spéciale de $35 par 
logement. On veut ainsi aller cher­
cher $330,000 dans les poches des 
contribuables pour cette fin en 
1989.

Le budget adopté, lundi soir, 
par les élus lévisiens est de $16.9 
millions, soit $1.4 million de plus

que l’an dernier. Le maire Vin- 
cent-F. Chagnon n’a pas manque 
de souligner que l’année 1988 fut 
remarquable pour Lévis. On s’at­
tend d’ailleurs à enregistrer un 
surplus budgetaire de $600,000 
Au niveau des permis de construc­
tion, la ville en a émis pour une 
valeur de $30 millions, soit $4 mil­
lions de plus qu’en 1987.

Regroupement

Maintenant que les nouveaux 
rôles d’évaluation de Lévis et de 
Lauzon sont en force, les pour­
parlers sur le projet de regroupe­
ment de ces deux villes de la Rive- 
Sud reprendront.

D’ailleurs, les élus lévisiens et 
lauzonnais se rencontraient, hier 
soir, à huis clos pour étudier les 
nouvelles données offertes par les 
rôles d’évaluation révisés.

Les goussets des résidants de Saint-Nicolas 
et de Bernières profitent d’un répit
LÉVIS — De toutes les villes de la nve-sud de Québec, il semble 
que seuls les citoyens de Saint-Nicolas échapperont aux 
augmentations de taxes municipales, en 1989. A Bernières, juste 
à côté, environ la moitié des contribuables seront aussi chanceux 
et certains de ceux-ci noteront même une diminution.

par GILLES PÉPIN 
U SOUIL

Le nouveau budget de Saint-Nico­

las comporte pourtant une crois­
sance de 4.3 % en totalisant 
$3,832,275. L’évaluation a été re­
faite pour correspondre à la va­

leur marchande et totalise mainte­
nant $221.8 millions. Grâce aux 
revenus générés par les nouvelles 
con.struction.s et le maintien des 
taxes dites de services, cette ville 
a pu équilibrer .son budget en 
ajustant simplement son taux de 
taxe foncière selon la nouvelle 
formule d’évaluation; ce taux pas­
se donc de $1.19 à $0.81 par $100 
de valeur impo,sable

Seule Beauceville est épargnée

Majoration entre 1.85 et 3.6 % 
pour 4 des 5 villes de la Beauce
SAINT-klOSEPH — Les contribuables de Beauceville seront les 
.seuls parmi ceux des cinq villes de la Beauce à s’en tirer .sans 
augmentation de taxes municipales en 1989. Les autres subiront 
des haus.ses variant entre 1.85 et 3.6 %.

par FORTUNAT MARCOUX 
U SOUIL

Fm effet, a Beauceville. aucune 
taxe n’a été modifiée même si les 
previsions budgétaires seront en 
hausse de 3.8 %, à $2,638,560. La 
facture sera maintenue à $1,050 
pour le propriétaire d'une maison 
evaluee a $48,000.

À Saint-Georges, l’augmenta­
tion moyenne sera de 3.5 %. L’im­
pôt foncier passera de $1.37 a 
$1.44 alors que la taxe d’affaires 
.sera haussée de 4 a 4.15% de la

valeur locative. Les autres taxes 
ne seront pas modifiées. Le pro­
priétaire d’une maison évaluée a 
$57,400 déboursera $40 de plus, 
soit $1,180. Les previsions budge­
taires ont été établies à plus de $9 
millions, en hausse de $800,000 
sur celles de 1988.

À Saint-Georges-Ouest, l’aug­
mentation moyenne sera de 
1.85% même si l’impôt foncier 
baissera de $2.22 à $1.43. Ce para­
doxe s’explique par la confection 
d'un nouveau rôle d'évaluation 
imposable qui augmente la valeur 
des propriétés. La valeur du rôle

est passée de $91 a $146 millions. 
Le budget se chiffre a $3.9 
millions.

A Sainte-Marie, l’augmentation 
moyenne sera de 3.6%. Le pro­
prietaire d’une mai.son évaluée a 
$.55,567 paiera $ 1,009 en taxes en 
comparaison de $963 en 1988. 
L’impôt foncier est haussé de 
$0.7.55 à $0.777. D’autres taxes de 
.secteurs sont majorées également 
dont celle pour Revi-centre qui 
passe de $0.01 à $0.036. La taxe 
de neige est maintenue à $2.05. 
Les prévisions budgétaires ont été 
équilibrées à $5.5 millions.

A Saint-Joseph, les membres 
du conseil adopteront leur budget, 
ce soir. Les contribuables s’atten­
dent a une faible hausse de taxes.

A Bemieres, le budget s’est ac­
cru de 6.8 % et totalise $3,535,037. 
Mais seulement la moitié des con­
tribuables subiront une augmen­
tation de taxes, à la suite d’une 
nouvelle évaluation. Le total des 
valeurs imposables est passé de 
$122 millions a $164 millions, une 
augmentation qui sera davantage 
ressentie dans le commerce et 
l’industrie. Les propriétés dont 
l’augmentation d’évaluation est 
inférieure a 26 % coûteront moins 
cher en taxe foncière, dont le taux 
est passé de $1.06 a $0.85 par 
$100 de valeur imposable.

La municipalité de Saint-Louis- 
de-Pintendre, avec un budget aug­
menté de 6.7 % et totalisant 
$2,560,000, vient de porter le taux 
de la taxe foncière de $1.03 à 
$1.0993 par $100 de valeur impo- 
.sable. Dans le secteur desservi par 
les services d’eau et d’égouts, 
l’augmentation sur la facture glo­
bale .sera de 3.1 % ($34) pour une 
maison portant une évaluation 
moyenne de $58,000. Dans le sec­
teur rural, l’augmentation sera de 
6.6%.

A Breakeyville, l’augmentation 
de tcixe sera d’au moins 5 %. Le 
budget, qui était au montant de 
$1,742,690, pour 1988, passe a 
$1,876,.504. Le taux d’imposihon 
foncière passe de $1.15 à $1.21 
par $100 d’évaluation. Pour une 
propriété qui est assujettie à une 
taxe spéciale, un coût passe de $7 
à $7.43 par mètre de terrain fai­
sant front à la rue.
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Pas de vedettes invitées au Carnaval
l,f Lu- l’arnaval li'IiiNor «k* Qu«‘Ik'i riAieiit aux Miuna*> a\t't d«‘s 
• SfiwiiifDLs »*i k-stiMlfs toiuiiur'* populaiff*. auprès ik*s Qut lK*o)L>. 
< iiin- k' ft 12 ffxruT kH I^ls qufstuin d iiiviuituiii fxprfv*»- .‘i 
di s ^»•dfttf^ df fiiifiiia ft df tflevtsuni. • (.'f sfruiit, en féerif fl 
manif, dfs at liviifs qui piaix-iu aux QufbtHOLs », si^ialait hifr 
la dim iriff ck-s « (iiniiiuiiifatioMN l,ufif l)unui^

par FRANÇOIS ROV 
U SOLt(L

C e pourrait ftrf commf un rupp«‘l 
df toutf!» cfs ai'tivilfs qui ont 
fgayf les Quebfcois au coup, df 
( es 35 années, ajoutait celle-ci, en 
donnant comme exemple le retour 
du bal de la Reine au Château 
I rontenac, le Su[H*r beach party, 
la Soiree viennoise, etc.

« Nous avons reçu énormé­
ment de demandes d'information 
de partout concernant nos acti 
vîtes. Mais nous ne ferons connai- 
tre notre programmation que le 9 
lanvier. au lendemain de l’arrivee 
de Bonhomme Carnaval. Chose 
assurée, il n’y aura pas de scena­
rio comme l’an dernier, quand le 
bal de la Reine s’était déplacé au

Centre municipal des congres 
avec spetlacle de vedettes de l’é­
cran », assurait-elle

A la suite du tirage des deux

gagnants des prix mise-tot du 
Condo-soleil, hier, à Place de la 
Cite, on a appns que 2,1164 billets 
avaient ete vendus sur les 5,ÜUt), 
en vue du grand soir du jeudi 9 
février au Centre municipal des 
congrès, ou sera attnbuee la co- 
propnete On peut se procurer des 
billets en composant le 622-1121.

D’autre part, c’est le billet 1602 
au nom de Raymond Kirouac, du

.565, Ne Rue I st, a Charlesbuurg. 
qui a remporte le voyage d’une 
semaine, pour deux j>erM>nnes, à 
Puerto Plata, république IXimini- 
caine, tire hier jxir M Paul-t'mile 
Heury, à droite, de Voyages Heu 
ry le telephone cellulaire, tire en 
suite par Mme Claire C'astonguay 
de Novatel, est aile au billet 0140 
au nom de Rwh lefrançois, du 
737, rue Royale, à Beauport

Patro de Charlesbourg: signature de 
l’entente reportée à la mi-janvier
Iknir des raisons u*chniques, la signature du proUn-ole d’entente 
sur la démolition et la recoiustnn tion du Patro de Cluu-lesbourg 
sera effectuée vers la mi-janvier au lieu de demain comme il 
avait été jirévu.

LE SOLEIL
ABONNEMENT

647-3333
E. iterteur- numéro sans trais 

1-800-463-2362
Heures d affaires:

Lundi au vendredi 7hdl7h30 
Samedi et dimanche 8h à I2h

pat YVES THERRIEN 
1£ SOieiL

Avant de pouvoir priK'eder à l’ac­
quisition de terrains, la fabrique 
de la paroisse Saint-Charles Bor- 
romee, liée dans le protocole com­
me la municipalité de Charles- 
iHiurg, la corporation du patro et 
les religieux Saint-Vincent-de- 
Paul, doit obtenir l’aval de l’arche- 
véché de Quebec Pour ce faire 
deux comités doivent analyser le 
protocole, mais les membres du

VITAMINES
Shot^
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Aimee et Roland Gauvin 
QUÉBEC -1
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comité des « consulteurs » et des 
affaires economiques ne pcmvenl 
se rencontrer avant quelques 
jours.

Ia* porte-parole du diocèse, M 
Jacques Côté, a indiqué au SO- 
IJ-'.IL qu’il s’agissait d’une proce­
dure régulière qui n’aurait pas 
pour effet de bloquer l’accord de 
principe déjà intervenu entre les 
parties.

Par ailleurs, en raison de la pe- 
node des Fêtes, il semble plus dif­
ficile de reunir tout le monde pour 
prendre une decision finale, ce qui 
retarde la signature du protocole 
qui a été négocié pendant près de 
six mois. De plus, les autorités 
diocésaines auraient reçu le docu­
ment lundi seulement retardant 
ainsi son étude

Plus tôt cette semaine, le con 
seil municipal a approuve le prcv 
liK'oIe d’entente et a fait deblo 
quer une somme de $73t),00(t pour 
les honoraires professionnels re 
quis |H>ur la démolition et la re 
consiruclion d'un complexe pa- 
iro-pak*stre

l’accord, dont LF SDl.Fll avait 
obtenu copie la semaine dernière, 
prévoit le debut des travaux de de 
molition du patm pour le 25 août, 
la construction du nouvel edifice à 
compter du 15 septembre et la fin 
des travaux pour le 31 mai 1990.

F.ntre-temps, les activités du 
patro se {wursuivront au 165, 76e 
Rue Fst, ou logent aciuellemeni 
les services techniques de la mu 
nicipalité. Les frais d’amenage­
ment des locaux et de déménagé 
ment seraient aux frais de lu ville

Quant au cegep, il pourra être 
érigé près de la 3e Avenue
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Ia* train, tiens!

sJ e me disais ça va etre le fun, ça va meme faire partie de la 
grande sautene de Nmi

Ma grande sautene de Noel, cette annee. c’est à IX»lbeau. 
Dolbeau, autour du lac Saint Jean, ce serait quelque part vers 11 
heures, si vous regarde/ le lac cxtmme une horloge, avec le franc 
nord à midi. Je vous ai déjà dit que j’avais une stteur française (La 
Seyne-sur-Mer, Côte d’A/ur), j’ai aussi un frère bleuet C’est lui 
qui fait le réveillon, cette annee Parce que dans notre famille, oui, 
il y a encore des reveillons quand il n’y pas tmp de monde parti 
pour le Sud

lX>lbeau. c’est à tmis heures et demie de rttule de Quebec. S’il 
fait beau. Ft .souvent, le 24 décembre, il ne fait pas beau N’allc/ 
pas partir d’histoire sur le - nord », c’est partout au Quebec et 
bien davantage qu’il ne fait |)as lH*au, très souvent, le 24 
décembre

Ordinairement, on programme ce genre de voyage le 23. De 
sorte que s’il y a mauvais temps, il nous reste le 24 pour rouler. 
Vingt-quatre heures de marge de mantn-uvre, quoi Mais cette 
annee, parce que Ntx'l est un dimanche, tn-aucoup d’enfants ont 
de l’école jusqu’au 23 après-midi. Ce qui fait que... ttui. c’est ça : 
on n’a plus de marge de mancH'uvre.

C’est là que je me suis dit le train, tiens ' U*s deux filles, le jeu 
d'échecs, un livre, peut-être le « walkman », et surtout les 
« peures » du temps des Fêtes que je peux leur conter : tout ça va 
être un méchant pique-nique Dix heures de train (Via dit huit 
heures, mais je sais bien que ce doit être au moins 10), ça peut 
paraitre enorme. Mais ça tn-ut aussi être une enorme aventure. 
Géographique notamment

Parce que Quebec-Iac-.Saint-Jean, voyez-vous, c’est Quebec- 
Montrêal Jolielte-Shawinigan-Grand-Mêre-Riviêre-à-Pierre-Lin- 
lon-Lac-Fdouard-etc C’est quasiment un tour de province 
complet

Je sais que lü heures, vous trouvez ça trop long Inacceptable. 
Mais ne vous en faites pas, il n’y en aura pas de voyage en train 
Pourquoi? Parce que Via Rail ne va pas au l.ac-.Saint-Jean le 
samedi. N(h.*I pas Noel. Vous auriez jM'nsé que Via ferait un 
spécial pour un samedi, 24 décembre ? Comme certains M Toul- 
le-Monde qui m’ont apjH’le à ce protMis ? Non Pas de spécial pour 
le 24 décembre.

Au 692-3940, Québec, la demoiselle m’a meme répondu qu’il 
n’y en avait pas du tout, de train pour le lac-Sainl-.Iean. Même 
pas sur semaine. « Il y a Québec-Monlréal-.lonquiére, qu’elle m’a 
dit Mais pas Québec-I Jc-Saint-Jean »

Mais, mademoiselle, il passe par ou, le train Quebec-Jon- 
quiére, juste avant d’arriver à .kinquière ’’

« Attendez, je vais voir... »
C’est une anglophone, la jeune fille. Fl je ne vais pas partir 

d'histoire avec ça. Non seulement elle parle parfaitement le fran­
çais, mais elle a parfaitement le droit de travailler à Québec, à 
condition qu’elle parle le français, justement. Ce n’est pas ça qui 
est grave. Ce qui est grave, c’est qu’elle me reponde qu’il n’y pas 
de train pour le lac-Saint-.Iean et qu’elle revienne me dire, quel­
ques secondes plus lard

« Bon. le train fait Quehec-Montreal-Jolietle-Shawinigan-Ri- 
viére-a-Pierre-Chambord-Hebertville-Jonquière ».

Vous savez où c’est. Chambord Vous le savez, vous autres, 
hein? Juste .sur le bord du lac .Saint Jean.

Ft ce n’est pas la jeune fille anglo()hone qu'il faut blâmer pour 
ça. C’est celui ou celle qui l’a jilacée là.

Un : quelqu’un pourrait-il me dire si monsieur Denis de Belle- 
val est toujours vivant

F.t deux ; si oui. lui faire savoir, s'il vous plaît, que Noel, cette 
année, c’est un dimanche

L'autrvpoint dv vue

Mon ami Claude m'a ecni. Vous savez. Claude, ce drop-out 
camelot du SOLF.IL, ex-prof de cegep devenu philosophe de la 
rue (juarante-sepi ans, qu’il doit avoir maintenant, Claude. Qua- 
rante-s«*pt ans, sa chatte Mane-CariKine et ses piles de journaux 
et revues, hautes jusqu’au plafond

Il m’a écrit sur le Pere Nm*! en particulier et sur Noél en 
général. À moins que ce ne soit .sur la vie en general, avec lui c’est_ 
toujours un pi'u ça. Ça pourrait s'intituler I."autre pttini de vue Et 
je vous en livre quelques extraits Parce que je sais, justement, 
que ce point de vue-là n’est pas que le sien

« (...) on pt'ut dire que le Père Noel fait encort' bien \ivre tous 
ceux qui savent s’en .servir

« (...) Dans ce monde de tordus, ce sont toujours les plus forts 
qui s'arrogent le droit de mentir au\ plus faibles Comme les 
parents qui rassasient leurs enfants de toutes les billevesees de la 
tradition, telles le Pere Noél, la f ee des Ploiles, le Petit Jésus, 
Joseph et Marie. Que le faible, en l'oecurrence le petit enfant, se 
mette en retour à abreuver ses parents de bons petits mensonges 
bien tassés, alors là ça ne va plus du tout, les bons parents iront 
jusqu’à mener ce petit délinquant chez, le premier psychologue 
venu pour déterminer quel demon peut bien habiter cet enfant si 
mal luné

« Rendez-vous donc compte, grands innocents, qu’en mentant 
systématiquement à vos enfants, vous ne pouvez qu’en faire de 
grands menteurs, exactement à votre image et à votre ressem­
blance. L’enfant ne fait toujours que copier ses maîtres, comme 
tous les esclaves. Parents, ce que vous et tous vos spécialistes de 
l'âme appellent ’merveilleux, imaginaire, rêvé, pour vous donner 
bonne conscience et embellir vos farces pas drôles, ça s'appelle 
simplement 'grosse menterie' dans le langage de tous les Jours, 
dans le langage des enfants Justement

« Comme le Petit Jésus, cet enfant mythique, et comme tous les 
vrais enfants de la race humaine, avant et après le Petit Jesus, Je 
serai né dans un monde de menteurs tout aussi effrontés. Voilà le 
triste destin auquel pas un seul enfant de notre belle planète ne 
peut échapper f . )

* Jusqu’à quand osera-t-on bourrer les enfants, nos enfants, 
avec les plus grossiers mensonges ? Ft puis après, pour le comble, 
osera-t-on prétendre que c’est Ixin pour eux ?.lusqu’à quand cette 
folie-là ? Si l'hypocrisie incarnée ne se trouve pas là, J’en donne 
ma peau à ronger vivante par les morpions »

Aléa jacta est !

P_S.: Ça n’a absolument rien a voir avec le reste mais faut 
que j’vous dise. Je suis très content de revoir Jean Perron 
derrière un banc de hockey. Quand on a un soprano dans la 
chorale, que j’avais déjà écrit dans retle colonne, on ne lui fait 
pas administrer la chorale, Y>n le fait chanter. Le soprano a 
recommencé à chanter.
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Libéraux opposés au projet de loi 178

Bourassa ne prendrait pas d’autres sanctions
U* prfmifr iiuiustrf Hountssa m* prtMidra vruLs(‘iiiblablt‘riu‘iit 
p;Ls il'aulrfs saiii tùms fouir*' It's iiu'mhres aii>4l(>ph*>iu‘s dt* s<»ii 
* aiu iis (|ui vol*'r<»nl * «mtr«‘ le pro,j*‘t d«‘ loi 178 sur l’afficha^*' 
(-oiiiMifri'ial, aipourd'luii.

pat MICHEL DAVID 
U soif IL
« Nous verrons demain (aujour­
d’hui) », a t-il rt'pondu, en confe­
rence de presse, s’empressant tou­
tefois d’ajouter que, malgré sa 
deception de perdre trois minis­
tres. il était heureux de voir qu’ils 
avaient décidé de demeurer mem­
bres du caucus libéral.

Cela signifie sans doute que M 
Bourassa estime qu’ils sont suffi­
samment punis d’avoir dû quitter 
le cabinet. Dans ces conditions, il 
n»‘ devrait prendre aucune sanc­
tion contre les deux autres dé­
putes qui voleront, eux aussi, con­
tre le projet de loi, Mme Joan 
Dougherty (Jacques-Cartier) et M. 
Harold Thuringer (Notre-Dame- 
de-Grâce).

Kn 1974, il avait temporaire­
ment suspendu MM John Ciaccia 
et (ieorge Spnngale, qui avaient 
voté contre la loi 22. Cette fois-ci, 
M. Bourassa ne voudra pas dété­
riorer davantage ses relations 
avec la communauté anglophone, 
au contraire. « Je vais voir quelle

mesure peuvent être pnses pour 
maintenir le dialogue avec la com­
munauté anglophone », a-t-il 
déclaré.

la? premier ministre a catégori­
quement rejeté l’idée que la dé­
mission de MM Lincoln, Marx et 
French puisse contribuer à re­
hausser l’image de son gouverne­
ment parmi les francophones op- 
fHisés à l’introduction du bilin­
guisme à l’intérieur des 
commerces.

« Il n’a aucun avantage politi­
que à cette situation. Je trouve 
que c’est une journée difficile 
jKiur le chef du gouvernement, 
mais il fallait que je tranche ». a 
dit M. Bouros.sa.

«Je regrette beaucoup le dé­
part de certains de mes collègues, 
avait-il déclaré, un peu plus tôt, à 
l’Assemblée nationale. Je les corn 
prend, mais j’aurais souhaité 
qu’ils restent avec nous pour con­
tinuer à combattre pour leur 
cause ».

Il a également lancé, en an­

glais, un appel à la communauté 
anglophone. « Nous avons besoin 
de la communauté anglophone 
dans cette province. Ils ont leur 
place Je sais que c’est un moment 
difficile pour eux Mon gouverne­
ment leur demande une énorme 
concession sur le plan des princi­
pes, mais je leur demande de com­
prendre ma position ».

Quant aux propos de M. Lin­
coln, selon lequel le maintien du 
statu quo linguistique aurait été 
préférable, M. Bourassa a dé­
claré: «M Lincoln parle à titre 
personnel. Moi, je parle comme 
chef du gouvernement. Je 
considérais que le statu quo était 
indéfendable ».

Mini-remaniement

Un mini-remaniement ministe­
riel aura lieu dès aujourd'hui pour 
combler les postes laissés vacants 
par le départ de MM. Lincoln, 
Marx et French. Il a cependant in­
diqué qu’aucune nouvelle figure 
s’accederait au cabinet. Iæs res­
ponsabilités des trois démission­
naires seront temporairement as­
sumées par d’autres ministres, en 
attendant un remaniement plus 
substantiel au debut de 1989.

TC

.‘Ci r
Quelque 5(X) jeunes ont réclamé, hier, le maintien intégral de la loi 101

Manif devant le parlement
Quelques minutes après l’intervention du premier ministre 
Hobr'it Bourassa à l’appui de sa solution linguistique, hier après 
midi, quelque 500 Jeunes de la région de Québec, du secondaire 
à l’universitaire, manife.staient devant le parlement pour exiger le 
maintien intégral de la Charte de la langue française (loi 101).
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Les Longines 1000 
chez BIRKS
L'heure rayonnante de beauté.
Ces montres spectaculaires 
sont de superbes joyaux... 
à quartz suisse d’une précision 
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champagne.
Pour lui 985*
Pour elle 965*
• Garantie Birks 2 ans • gravure 
gratuite • ccrtiticat de remplace­
ment gratuit de 1 pile • centres 
de service dans les grandes villes 
canadiennes • personnel qualifié
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Place Ste-Foy
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X

Rêves cristallins 
avec Swarovski

/.

Y

y ^ V/,

M

100 s

•SOS

Liissez-vous cmporti r par votre 
_ ^ _ imagination. Donnez un cadeau qui sera

^ apprécié pendant île nombreu.sc’s années. 
Des petits animaux sculptés en cristal 

l'argent Swarovski.
Notre collection rappelle chaque 

royaume du règne animal et 
porte l'inoubliable marque de 
Swarovski: multiplicité des 
details. Éclat brillant. Pureté 
sans pareille. Pas étonnant 

que le cristal Swarovski soit si 
apprécié.

. y*

.S5S
55$

BIRKS l.’cmKiIl.tc'
gratuit

J un c.idoaii 
^igne Birks

par JACQUES DUMAIS 
LE SOLEIL

« Le Québec aux Québécois », 
« Québec français », « Pour l’indé­
pendance », « Mort à Alliance 
Québec! », « Parizeau au pou­
voir », « Boubou, dehors! », scan­
daient ces jeunes. Mobilises en 
moins de 12 heures par une quin­
zaine de leurs pairs soi-disant sur 
une base non partisane et pour la 
seule pérennité de leur langue, 
ces jeunes étaient, d’entrée de jeu, 
harangués par des sommités pé- 
quistes comme M. Bernard Lan­
dry, un ex-ministre, et M. Ray­
mond Brouillet, ex-député de 
Chauveau et l’actuel président ré­
gional du PQ de la Capitale 
nationale.

Certains jeunes s’avouaient 
surpris d’une telle récupération 
politique. « Aucun parti ne se 
mêle de ça », nous avait pourtant 
dit, hier matin, l’un des organisa­
teurs de cette manifestation 
« spontanée », M. Martin Blan­
chard, un étudiant en éducation 
physique à Laval.

M. Brouillet devait avouer au 
SOLEIL ; « Ca prend quelqu’un 
qui récufière toute bonne chose... 
Il y a de ces jeunes-là qui sont du 
Parti québécois. C’est évident que 
les gens qui veulent défendre la 
langue et maintenir la loi 101 ne 
sont pas pour aller voir les 
libéraux... »

M. Brouillet souligne que l’ini­
tiative première venait des jeunes. 
Le PQ régional a décidé de leur 
emboiter le pas plutôt que d’es­
sayer de faire quelque chose d’au- 
tre, « ailleurs et en d’autre 
temps », pour le maintien de la loi 
101.

M. Blanchard, de son côté, dit 
n’avoir aucun lien avec le PQ. 
Mais il admet que ce parti refila à 
ce « Mouvement Action Jeunesse 
pour la loi 101 », né lundi soir, des 
autocollants, mit à sa disposition 
ses lignes téléphoniques, tout 
comme la Société nationale des 
Québécois et les syndicats lui 
consentirent leur aide technique.

Cette manifestation dont on es­
pérait qu’elle réunirait quelque 
2,000 personnes devait aussi ser­
vir de préambule à la rencontre, 
en début de .soirée, entre le Mou­
vement Québec Français et le pre­
mier ministre Bourassa. Une quin­
zaine d’institutions privées et 
publiques de la région ont été sol­
licitées avec succès, grâce à la col­
laboration des directions, des pro­
fesseurs de français ou d’histoire.

Pour MM. Blanchard et Brouil­
let, il ne fait pas de doute que ces 
jeunes que l’on dit démobilisés 
sont de plus en plus conscients de 
la précarité de leur langue. « Ca se 
parle de plus en plus et les profs y 
contribuent... De plus, les jeunes 
ont envie de crier! », de dire le 
premier. Le second, qui est pro­
fesseur de philo à Laval, affirme 
que ce réveil des jeunes prend for­
me depuis deux ou trois ans dans 
les écoles, au rythme des cam­
pagnes et semaines thématiques 
sur la beauté de la langue 
française.

Dans le secteur des commerces

Québec se prépare à 
négocier le bilinguisme

Jacques Parizeau

Selon le chef péquiste Jacques Parizeau, le Québec entre dares 
une pha.se de négociations du bilinguisme dans les commerces à 
grandes surfaces qui appartiennent aux chaînes les plus 
importantes : Eaton, Simpsons, La Baie, Zellers, Steinberg et 
Provigo.

par ANDRÉ FORGUES 
LE SOLEIL

El en même temps, affirme M. Pa­
rizeau, « nous mettons la main 
dans l’engrenage des districts bi­
lingues. Il faut arrêter ça tout de 
suite. »

Le chef péquiste se scandalise 
que l’Assemblee nationale ait à 
voter le projet de loi sur la langue 
d’affichage sans que l’on con­
naisse la réglementation qui l’ac­
compagnera. Ces règlements, on 
ne les attend que dans six mois 
mais on sait déjà qu’ils seront né­
gociables « magasin par magasin 
et bout de règlement par bout de 
règlement ».

De plus, pour atteindre ses fins, 
le premier ministre se donne des 
moyens « dont je ne me souviens 
pas qu’une gouvernement québé­
cois depuis 2U ans se les soit 
donnés » : Opposition muselée, 
possibilité de forcer l’adoption de 
tous les projets de loi inscrit au 
feuilleton. M. Parizeau juge « indi­
gne de M. Boura.ssa de placer le 
seul Parlement des Québécois 
dans cette position-là».

Qu’au même moment des mi­

nistres anglophones démission­
nent, et les Québécois franco­
phones gardent l’impression que 
le gouvernement a tranché en fa­
veur du français. Il n’en est pas 
ainsi, d’après le président 
péquiste.

Ces ministres, ironise M. Pari­
zeau, « démissionnent à l’exté­
rieur mais ils demeurent à l’inté­
rieur». MM. Lincoln, Marx et 
French demeurent en effet dé­
putés libéraux, s'ils ne sont plus 
ministres.

Et comme M. Bourassa, com­
pte tenu de l’importance de son 
électorat anglophone, ne peut se 
permettre d’avoir un seul ministre 
de langue anglaise, la présente si­
tuation ne peut être que temporai­
re, d'après M. Parizeau.

Les Québécois francophones 
sont les seuls perdants. Iæs anglo­
phones n’obtiennent pas tout ce 
qu’ils veulent, mais ils gagnent 
quelque chose.

Et survient, à travers le reste, la 
remise en question de l’accord du 
lac Meech par le Manitoba, qui 
forcera M. Bourassa à hater ses 
élections afin qu’elles aient lieu 
avant que son accord constitution­
nel ne cale, anaivse le chef du PQ
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Mulroney non pressé de convoquer ses homologues
dlTAWA — Bnuii Miilnni»! / tlA* «likVltkJk BX...    1(1ITAV\ A Briuii Mulronry lu* doiuit* pa.s l’i/uprt'swon de 
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Manitoba II entend eonvoguer les premiers nuiiLstres provinciaux 
en levner ou en mars |>our tenter de relam er le jircK essiLs 
il adoption

par PIERRE-PAUL NOREAU 
U SOL£IL

fcncore hier, le chef conservateur 
a esquive toutes les questions 
cherchant à obtenir de sa part une 
condamnation de la politique dâf- 
fichage énoncée en debut de se­
maine par le gouvernement de 
Robert Bourassa

M Mulroney a toutefois du dé­
fendre la position de son gouver­
nement relativement a son desa­
veu de l'utilisation par qui que ce 
soit de la clause dérogatoire II a 
répété qu il jugeait celle-ci incom­
patible avec la Charte des droits 
fondamentaux Mais le secrétaire 
d’Etat Lucien Bouchard avait fait 
entendre la veille, lors d’une en­
trevue a la Presse canadienne, 
une voix ministérielle 
discordante

Selon M. I3ouchard. le Québec 
est tout a fait justifie d'utiliser la 
clause « nonobstant » pour assu­
rer la survie du français au Que­
bec. U‘ député liberal Robert Ka­

plan a en plus rappelé, hier, lors 
de la penode de questions, que le 
secretaire d'Etat avait dit en octo­
bre qu il voyait la clause nonobs­
tant comme un instrument essen­
tiel pour la survie du Quebec.

Plaidant qu’il ne percevait pas 
personnellement de contradiction, 
M Mulroney a tout de même clai­
rement dit que c’est lui qui avait 
énoncé la position officielle de son 
gouvernement sur le dossier

Du côte de l’opposition libe­
rale, les porte-parole ont reclame 
le depart de M Bouchard de son 
poste de secretaire d’EItat « Le 
role du secretaire d’Etat est de dé­
fendre et de promouvoir les gniu- 
pes minoritaires des deux langues 
officielles », a lancé le liberal 
Jean-Robert Gauthier, en ajoutant 
que, selon lui, M. Bouchard a 
complètement failli à la tâche avec 
ses commentaires sur l’usage de 
la clause dérogatoire par le 
Quebec

Du côté libéral, il était clair, 
hier, qu’on cherchait a marquer 
des points en condamnant le gou­

vernement conservateur qui ne 
s’est pas porte au secours de la 
minonte anglophone québécoise 
La dénonciation de l’option rete­
nue par le gouvernement du Que­
bec était suivie par celle du gou­
vernement federal qui ne prenait 
pas ses responsabilités

Une seule voix discordante 
s’est faite entendre dans l’opposi­
tion officielle, soit celle du depute 
Marcel Prud’homme Ce dernier 
ne partage pas la position de .son 
parti sur le cas québécois C’est, 
de toute façon, le gouvernement 
du Quebec qui est le mieux pré­
paré, a son avis, pour defendre la 
communauté francophone.

Du côte neo-democrate, on 
cherchait visiblement a ne pas je­
ter de l’huile sur le feu. En Cham­
bre, les seules questions du Nou­
veau parti démocratique poten­
tiellement reliees a la situation 
linguistique ont ete posées par le 
chef E-dward Broadbent et ont uni­
quement porte sur l’entente de 
Lac-Meech.

Brian Mulroney continue pour 
sa pari a rejeter tout lien direct 
entre la decision du Quebec en 
matière d’affichage et celle du 
premier ministre Gary Filmon de 
retirer l’entente constitutionnelle 
de l’ordre du jour du Parlement

manitobain Les propos du chef 
du gouvernement federal sont 
même devenus acides a sa sortie 
des Communes pour marquer son 
ptiint

" Si tel était le cas, pourquoi M 
E limon n'aurait pas fait un lien 
semblable entre les événements 
de la Saskatchewan au pnntemps 
Si c’etait le cas, il aurait pu faire le 
lien en faveur de la minonte fran­
cophone de la Saskatchewan s’il 
avait voulu Si le lien était aussi 
evident et automatique, il aurait 
pu agir A ce que je sache, il n’a 
pas agi Alors j’ai beaucoup de dif 
ficulte a voir ce lien spontané en­
tre les événements au Quebec et 
les événements qui impliquent le 
l-ac-Meech »

Il a répété qu’il regrettait la 
decision du premier ministre du 
Manitoba qui avait agi sans préa­
vis Mais il n’y a pas pour autant 
de cri.se constitutionnelle, selon 
lui, mais des difficultés seneuses 
engendrees par des tensions lin­
guistiques Cette situation n’est 
pas nouvelle, car elle existait au 
tout début de la fondation du Ca­
nada et con.stituera encore un deh 
dans 100 ans, a-t-il conclu sur cet 
element.

Quant a la declaration faite, 
hier, par le premier ministre du

Nouveau-Brunswick, Frank 
McKenna. Brian Mulroney l’a 
qualifiée de positive et v a vu un

appui au processus constitution­
nel visant a faire approuver l’en­
tente de l.ac-M«*ech

_____ l\
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'1 Sur tous les veternenls 
TaiHes 0a16 ans

Nous sommes 
ouvert tous tes 
SMS jusqu a 
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C<irtP verte 010751
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COMPLETS
de marques réputées.
sur la
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SPECIAL! LOT D’HABITS
de marques réputées réduits à V2 PRIX

Jusqu’à 50% 
de rabais 
sur nos bottes, 
souliers et
sacs a main

JEAN-PAUL

M BOUTIQUE
MASCULINE

31.95, Chemin Ste-Foy, Ste-Foy — 656-9508 
,< Centre d’achats de la Colline

FOPXiN
maintenant a place de la CITE

PLACE FLEUR DE LYS PLACE QUÉBEC

PLACE LAURIER GALERIES DE LA CAPITALE

Pour combler toutes les femmes qui sont en vous!

hi a collection Courrèges de Paris.
Les sacs i cosmétiques, blanc et or.
1. La forme ronde 42 S. 2. La trousse de voyages 42 $. 
3. L’etui rectangulaire 40$. 4. Le petit baluchon 35$. 
Les grands sacs noirs ou marines s’accompagnent 
toujours de l’étui i cosmétiques.’
Le petit, tel qu’illustré. 40$. Le grand 59$.

P LACE LAURIER P LACE FLEUR DE LYS G ALERIES CHAGNON M AIL CENTRE-VILLE^C OMMANDES TELEPHONIQUES 529*0911
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ORANGES 
NAVELS
Delà Californie,

O

sans pépins, 
gross. 163
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CAFE MOULU
Maiwell House 
ou Chase f.
Sanborn au rhon 
emb de 300 g
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CHOUX DE 
BRUXELLES
Des 1 U Canada No I

1.52 kg
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CLEMENTINES 
Du Maroc 
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Canada Dry. 
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EAU MINERALE
Monlellier 
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INSTANTANÉ
Maxwell House, 
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Canada cat A
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Canada cat A.
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PECHES EN MOITIES
Pantry Shell ou Casino, 
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PEPSI-COLA 
OU SEVEN UP
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bout, consignées,
6 X 750 ml
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JUS D’ORANGE 
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F.B.I.,
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LAIT DE POULE
Puidelice 
cont de I litre
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CREVETTES 
COCKTAIL
Super C, bte de 113 g

.1. •

V\EIN2tEIN2 ^
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COCKTAIL DE LEGUMES
Heinz, bte de 1.36 litre
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COCKTAIL AUX FRUITS
Austral. Me de 796 ml

BUCHE A LA 
CRÈME GLACÉE
Deauville, bte de 2 litres

K
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Pour tout, mais avant tout pour les 'êtes!
Pas de vente aux marchands 

■ Nous noos réservons le droil de limiter les 
quantités Les photos sont à titre indicatif 
seulement Le texte prévaut en tout temps

PRIX GARANTIS
JUSQU AU 24 DÉCEMBRE 1988

HEURES D OUVERTURE
Lundi au mercredi 9h00 à ?lh00
leudi et vendredi 8h30 a 21h00
Samedi 8h30àWh00

BEAUPORT
Carrefour Beauport

NEUFCHÂTEL
Carrefour Neufchâtel

LEVIS
Place Carnaval
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Bourassa les presse de bien servir leur clientèle francophone

Des commerçants croient à des difficultés d’adaptation
Avant même que la rêglemenialion qui devra assurer la - nette 
prédominance » du français dans l'affichage commercial intérieur 
soit connue, certains patrons de grandes chaînes de magasins 
entrevoient des difficultés d’application

par MICHEL DAVID 

U SOLEIL

« C’est très difficile à appliquer », 
a declare M. Richard Wise, de la 
chaîne du même nom, a l’issue 
d'une rencontre avec le premier 
ministre Robert Bourassa, qui 
avait convoque, hier, les magnats

du commerce au detail. (Stein­
berg, Zeller’s, Bata, Yellow, Wise, 
Provigo, Simpson’s, Birks, etc.)

Selon lui, il pourrait être diffici­
le de faire en sorte que les affiches 
dans une langue autre que le fran­
çais installées à l’intérieur des ma­
gasins ne soient pas visibles de 
l'exterieur. M. Wise ne veut rien 
entendre de mesurage d’affiches

ou autres contrôles du genre. « Il 
faudra être raisonnable ».

«J’aime mieux passer là-des­
sus, a déclaré un représentant de 
K Mart, M Pierre Cliche. On va 
attendre la publication des régle­
ments. C’est asse^ difficile de con- 
•enter tout le monde ».

Selon M. Richard Erhart, des 
Chaussures Bata, le projet de loi 
178 ne changera pas grand chose 
à la situation actuelle. « On reste­
ra principalement à l’affichage 
français. Le message est clair, il 
faut laisser le français avant 
tout ».

Pour M. Fernand Cutting, des 
Chaussures Yellow, « ça va de­
mander une période d’adaptation, 
mais je ne crois pas qu’il y ait de 
problèmes seneux ».

Personne ne s’attend à ce que 
le bilinguisme se généralisé dans 
les regions majoritairement fran­
cophones. « Dans certains coins 
de Montreal, ça va être bilingue, 
mais ailleurs ça va rester unilin­
gue français, estime M. Wise. M. 
Bourassa nous a dit qu’à Chicouti­
mi, il n’était pas nécessaire d’affi­
cher dans les deux langues et je 
SUIS d’accord à 100%».

Langue de service

C’est surtout pour parler de 
langue de service que M. Bouras­
sa avait convoque les patrons du 
commerce au detail «Je leur ai 
demande un effort important pour 
que leurs employes tiennent 
compte de la majorité francopho­
ne Je leur ai fait part que, de tous 
côtés, je recevais des representa­
tions sur la deterioration du fran­
çais comme langue d'accueil ». 
a-t-il explique

Cette dimension ne semble pas 
troubler les hommes d’affaires

outre mesure. « Si on s’adresse a 
nos vendeurs en anglais, ils ré­
pondent en anglais. La service 
sera donne de façon égalé dans 
les deux langues ». a déclaré M 
F.rhart (Bata), selon lequel toute 
cette histoire autour de la langue 
de service est « une gnissc monta­
gne qui va accoucher d’une 
souris »

« Iæs clients francophones doi­
vent être servis en français », a dit 
M. Cliche (K Mart). « Les clients 
sont servis dans leur langue au­
tant que possible », a nuance M 
Cutting (Yellow).
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Participez au concours
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VOUS pourriez gagner
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Comment faire?
• A chaque achat de 1 $ et plus, vous recevrez un coupon de participation.
» Remplissez-le clairement et déposez-le dans la boîte réservée à cet effet.
• Le concours se termine le 21 décembre 88 à 17 h 30.
• Pour plus de renseignements, voir les réglements affichés dans le magasin.
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ItLaJCita,

..Modèle 651OLVR
n i f /¥ courant: 119,99 S

PRIX SPÉCIAL

PRIX
SPÉCIAL

ch.

RABOTEUSE
ItLaJCita
Modèle 1900B 
Prix courant: 159,99 $

139”?
SCIE CIRCULAIRE

ItLaJCita
Modèle 5007NB
Prix courant: 178,99 $

PRIX SPÉCIAL

149®?*
VILLE VANIER

445, bout. 
Pierre-Bertrand

HEURES DOUVERTURE
Lundi au mercredi 

8h30a 17h30 
Jeudi et vendredi 

0h3Oa2lh 
Samedi 

8h30a 17h687-2960
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Report de l'adoption du projet de loi

Le MQF ne convainc 
pas le premier ministre
1^ .Mouvfnifnt Qufbt'i- fruii<,aLs (MQF’) a ét luiut*, hier .stiir, daii>
•>on ultime tentative pour etmvainere le premier ministre Rot)en 
Bouras.*>a «le surseoir à l'adoption du projet tie loi 178 sur la 
kuigiie tl’arru hane

pai VINCENT CUCHE 
U SOUIL

Ce mouvement, aureole du succès 
de la manifestation de dimanche 
dernier qui avait reuni 15,(KK) per­
sonnes au Centre Paul-Sauve, à 
Montreal, rencontrait M Bouras- 
sa à ses bureaux pour lui trans­
mettre une proposition

Les représentants du MQF ont 
en effet proposé au premier minis­
tre de « geler » le projet de loi 178, 
de décréter un nonobstant général 
au chapitre des articles de la loi 
101 concernant la langue d’affi­
chage, et, après les Fêtes d’ousTir 
un large débat sur l’ensemble de 
la Charte de la langue française 

Selon le porte-parole du MQF, 
M. Guy Bouthillier, le premier mi­
nistre n’a même pas voulu discu­
ter de cette proposition.

Selon lui. la réponse de M 
Bourassa a ete « Faites-moi con­

fiance » en faisant allusion aux re 
glements qui seront attaches à la 
loi 178

Deux gâchis
Four le MQF et les dix orga 

nismes qui le composent, il n’est 
pas question de faire œnfiance à 
M Biourrassa.

« Cette confiance serait aveu 
gle et coupable, compte tenu des 
deux gâchis que M. Bourassa a 
perpétré au cours des derniers 
jours », a dit M Bouthillier en rap­
pelant le recul important impose 
au français au Quebec par le pro­
jet de loi 178, et aussi la démission 
de trois ministres au sein du gou­
vernement libéral.

Enfin, le porte-parole du MQF 
a annoncé que le débat sur la 
Charte de la langue française que 
le premier ministre a refusé, le 
mouvement ira le faire à travers la 
province au cours des prochains 
mois

Le SFPQ prie Bourassa de 
ne pas agir précipitamment
Ix* Syndicat dos fonctionnaires provinciaux du Quebec (SFl’Q) 
inet en garde le gouveniement Bounus-sa contre l’adoption 
précipitée du projet d«‘ loi 178 sur la Luigue d’affichage.

par VINCENT CUCHE 
L£ SOUIL

Dans un télégramme, expedie, 
hier, au premier ministre, le prési­
dent du SFTQ, M. Jean-Louis Mar- 
guindeguy, demande de surseoir à 
l'étude du projet de loi pour per­
mettre la tenue d’une commission 
parlementaire.

« Si de savants juges ont pris

plusieurs années pour analyser un 
sujet aussi délicat, il nous apparaît 
abusif que nos élus disposent de 
la question en quelques jours seu­
lement », affirme M 
Harguindeguy.

Far ailleurs, le comité exécnitif 
du SFFQ entend faire adopter par 
son prochain conseil syndical une 
position visant le maintien inté­
gral des acquis de la loi 101, quitte 
a recüunr à la clau.se dérogatoire

Lac-Meech: le débat débutera 
le 25 janvier, au N.-B.
,'\vLst'* par le premier mmLstre hYank McKenna que les audiences 
sur l’aeeord eoastitutionnel de I.,ae-Meeeh commenceront au 
Nouveau-Bnmsvviek, le 25 jan\ier, le ministre Rémillard s’est dit 
« convaincu » «pie les 10 provinces auront ratifié l’entenU' au 
printemps.

par MICHEL DAVID 
LE SOUIL

Après la rebuffade sem la veille 
par le premier ministre du Mani­
toba, M Filmon, qui a reporté les 
audiences sine die dans sa provin­
ce, les propos tenus par M. 
McKenna ont ete jugés « positifs » 
par le premier ministre Boura.s.sa. 

Sans s’engager à ratifier l’ac-

le cahi<?r ' HABriAr' du SAMEDI 
un outil indispensable pour sirnpüfier 
vos cüfvees de renovation

■la-toiidiM
ABONNEMENT: 647-3333

Pour les gens de l'extérieur, 
composez le numéro sans frais: 

1-800-463-2362
Heures d'affaires:

Lundi au vendredi' 7h00 à 17h30 
Samedi et Dimanche: 8h00 à 12h00

cord, M McKenna a declare qu’il 
pouvait encore être sauve et il a 
critiqué la décision de son collè­
gue du Manitoba. Il a egalement 
ete moins catégorique que M. Fil 
mon. selon lequel l’adoption d’une 
clause « nonobstant » par le Que- 
liée viole l’esprit de l’accord de 
liic-Meech

Four M. McKenna, la décision 
de M. Elourasa démontre cepen­
dant que les droits des minorités 
ne .sont pas suffisamment pro­
tèges. Contrairement à M. Filmon. 
il ne voit pa.s l’urgence d’une nou­
velle conference constitutionnelle

Le ministre respoasable des re­
lations federales-provinciales. M 
Kemillard a réitéré que le Quebec 
ne retirera pas sa clause « nonobs­
tant » tant qu’il en aura besoin, 
pas plus qu’il ne rousrira l’accord 
de l.ac-Meech.

Le Québec n’aurait pas d’objec 
tion à une nouvelle conférence, 
mais il ne partidpera à aucune ré­
forme de la constitution tant que 
l’accord de l.ac-Meech n’y aura 
pas été enchà.s.sé.

W \
S N

CDLLIER DE PERLES DE CULTURE ROSEES
Ifipouces. Fermoir 14 K, 5V&-6mm 

Rég .'59.'5$ SPÉCIAL 375»
Quantité limite*’

lAVARD
BljOUTIERAJOAILLIER
2401. chemin St-IxmiH, Sillery — O.'i.'î-01 t b 

Realisation • Ri'slaiiration • Reparation dans nos ateliers
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SATISFACTION OU 
REMBOURSEMENT

SERVICE APRÈS-VENTE ASSURE 
DANS TOUT LE CANADA

LA CARTE DE CREDIT NO 1 DES 
MAGASINS À RAYONS AU CANADA

LE MAGASIN DES MARQUES KENMORE 
DIEHARD, CRAFTSMAN

Les mentions "Ord.” ou Était de Sears Canada Inc. se rapportent à des prix Sears Heures d’ouverture: 9 h 30 à 21 h du mercredi au vendredi, 9h30 a 17 h samedi
Québec, Place Fleur de Lys, 529-9861 ; Sainte-Foy, Place laurier, 658-2121 ; Lévis, Galeries chagnon, 833-4711.

Copyright Canada. 1988, Sears Canada Inc.

RABAIS DE 30%
Sur toutes les guirlandes de 
Noel en magasin N 27000 
Hayon 71.
Valeur 0,99 $ à 9.99 $

RABAIS DE 30% du prix régulier 
sur toutes nos décorations de 
Noel en magasin N 27000. 
Rayon 71

Valeur 0.99 $ a 5.99 S

RABAIS DE 20% sur toute la 
ligne de tables à toupie 
en magasin N” 70000 
Rayon 09
Valeur 39 99 $ à 139,99 $

RABAIS DE 25% De 1,50 $ à 8 $ sur 
sélection de lingerie intime et 
d'ensemble en soie pour dames, 
polyester/soie Couleurs et tailles 
variées N" de marcharxJise divers 
Quantité 150 Rayon 18. 
Val«(ir6$i32S

RABAIS DE 30%
DU PRIX REGULIER Sur toutes 
les boules de Noel en iivigasin N 
2r0Ü0 Hayon 71

Valeur 4,29$ à 11,99$

RABAIS DE 50% A 55%
Sur fous nos vestons pour hom 
mes Choix de couleurs Quantité 
500 Rayon 45 
Ord. 89,99 $ à 235 S

RABAIS DE 50%
TRICYCLE N ’ 20245, 20246. 
Quantité 24 Rayon 6

Valeur 
39,99 $

RABAIS DE 50%
Sur petards pour les Fêtes 
(crackers). N 27000. Rayon 
71
Valeur 4,99 $ à 7,99 $

RABAIS DE 50%
Sur tous nos complets pour hom­
mes. Choix de couleurs et de 
tailles Quantité 600 Rayon 45

Ord. 139,99$ à 365$

RABAIS DE 100$
MAGNETOSCOPE STÉRÉO VHS 
Programmation de reniegistri 
ment de 8 emissKms Pioqiam 
inable a l'écran N 3Ü608 Ouan 
tile 12 Rayon 57

ÏSs 499,99$ Cl

RABAIS DE 10$
GOLF D'INTÉRIEUR ’ NERF 
GOLF '. N" 92015 Quantité 
36. Rayon 06

34,99$

SELECTION DE 
SOULIERS HABILLES 
POUR FILLES
Couleur verni noir 4004,4001, 
4007 Quantité 150 Rayon M 
Valeur 12,99 à 18$$

ACHAT SPECIAL
Lot de pantalons habilles pour 
hommes Tissus et couleurs 
variés Tailles 28 à 42 N’ de mar 
chandise varies Quantité 400 
Rayon 45

ITEM-CADEAU
Cravates pour hommes, em­
ballage-cadeau. Couleurs 
variées. Quantité 72. Rayon 
45.

Ord. 9.99 $ à
15,99$

VASTE CHOIX DE 
GILETS POUR HOMMES
Groupe I Tissus et couleurs 
variés Tailles P M G TG Quantité 
400 Rayon 33.
Valeur lusqu'à 36 $

Valeur de 
12,99$ à 26 S

SELECTION DE 
PANTOUFLES POUR 
HOMMESOU DAMES
Quantité 72. Rayons 54 67

CHEMISES SPORT A 
CARREAUX POUR HOMMES
Telles Fiori, BIvd Club, etc Choix 
de couleurs. Tailles P.MGTG 
Quantité 400 Rayon 33

Valeur i Q QQ ^ 
jusguà38$ I wjww t^ch.

GRANDE SELECTION DE 
GILETS POUR HOMMES
Groupe II Tissus et couleurs 
variés Tailles P MGTG Quantité 
400 Rayon 33
Valeur jusqu'à 60 $

RABAIS DE 20 $
La méthode épilatoire révolu­
tionnaire "EPILADY”. Quantité 
36. Rayon 08

Valeur
16,99$

RABAIS DE 12$
MON PREMIER PARAPLUIE. 
N' 65807. Quantité 30. 
Rayon 06

CABARET DE METAL 
À MOTIF
N 81098 Quantité 48 
Rayon 6

Ord. 6,49 $

MONTRES A DIAMANT 
TRÈS ÉLÉGANTES À 
QUARTZ
Quantité 48 Rayon 04

Ord. 120$ no nn

Valeur 70$

POUR HOMMES
Chandails de ski faits à la 
main. Couleurs variées, tailles 
désassorties Rayon 33

VETEMENTS DE NUIT EN 
FLANELLEnE POUR DAMES
N de marchandise divers Quan­
tité 100 Rayon 38 
Groupe I - Valeur a
19$à30$ 9,79 9 Ch.
Groupe II ■ Valeur 4 m 20 $332$ 14,99 5 Ch.

BOTTES D’AVIATION 
MONTANTES LACÉES EN 
CUIR POUR HOMMES
Couleurs brun ou noir Pointures 060 à 
100 Selection incomplète de tailles N' 
3101,3102 Quantité 180 Rayon67

Valeur65$ 29,99 $ ch.

BOTTES SPORT ALGONQUIN 
POUR HOMMES
Ideal pour le travail extérieur Assorti­
ment incomplet de tailles N 3407, 
3408 Quantité 60 Rayon 67.

Ord. 95 $
à 110$

RABAIS DE 40%
RASOIRS VIBA SHAVE de 
Windmere. Pour elle ou pour 
lui. Quantité 48 Rayon 08.

14,99$

Groupe I ■ Valeur 
de18$à28$

Groupe II • Valeur 
de28$à35$

Blouses pour dames N de 
marchandise divers. Quantité 
100 Rayon 07

RABAIS DE 33'/5%. De 8,34 $ à 
23,34 $ sur vaste sélection de 
chandails pour dames. de 
marchandise divers. Quantité 
72. Rayon 07.
Valeur 25$ à 70 $

Ord. 7,99$ à 13,99$

RABAIS DE 33'/5%. Toutes les 
boîtes-cadeaux de bas et 
sous-vêtements pour hommes 
Quantité 300. Rayon 45.

RABAIS DE 15% sur foute la 
ligne des poêles à bois en 
magasin. Ligne 42000. 
Rayon 42.

Valeur 269,99 $ à 799,99 $

Chandails pour jeunes femmes. 
N de marchandise divers 
Quantité 72 Rayon 19.

Groupe I - Valeur q qq A 
de24.88$à30$ 9,99 ^ ch.

Groupe II-Valeur ^ ^
de30$à40$ 19,99 9 Ch.

RABAIS DE 30 $ A 100 $ sur 
toute notre sélection de dac­
tylo en magasin N” 40000 
Quantité 30. Rayon 03

Valeur 279,99 $ a 399,99 $

RABAIS DE 15% du prix 
régulier sur toute la ligne des 
boites d'oufils en magasin 
N'’ 34000. Rayon 09.

Valeur 11,99 $ à 57,99 $

Manteaux 3/4 et paletots d'auto 
pour dames. Quantité 96. 
Rayon 17.

Groupe I - Valeur -4 a qQ 
de75$à1l0$ 19,99 ^ch.

Groupe II-Valeur 45 rt qq ^ 
dell0$àl40$ £9,99 Och.

RABAIS DE 33'/5%. Ensemble de 
bas culotte à pierres du Rhin ou bas 
à la cuisse et pot-pourri, présenta­
tion-cadeau N 9110,9115 Quan­
tité 36 Rayon 75

Ord. 9,95$ et 14,95$

Valeur 1 400 $

Scie radiale électronique. N 
27855 Quantité 4 Rayon 09

RABAIS DE 25% du prix 
régulier sur fous nos sapins 
en magasin. N° 26()00 
Rayon 71

Valeur 54.99 $ a 249.99 $

Valeur 39,99 $

RABAIS DE 15 $. Coffret à 
couture de luxe. N" 96728 
Quantité 50. Rayon 20.

Groupe I - Grande sélection de 
pantalons sport pour hommes. 
Tissus variés. Choix de 
couleurs et de tailles. Quantité 
600. Rayon 33.
Valeur jusqu'à 45$

N“ 81111. Quantité 40. 
Rayon 11,

Ord. 32.99 $

Cafetière "Aroma Centre"

RABAIS DE 15% du prix 
régulier sur toute la ligne des 
chaufferettes en magasin. N ’ 
30000, Rayon 42.

Valeur 32.99 S à 129,99 $

RABAIS DE 40 $ Répondeur 
téléphonique Mise en marche par 
télécommande Indicateur de 
bande pileine N 16200, Quantité 
20 Rayon 57

Valeur 179.99$

RABAIS '/b. Ensemble 3 paires 
de chaussettes, présenta­
tion-cadeau. Choix de couleurs 
TaillesSà 11. N’1101 Quantité 
36. Rayon 75.
Ord. 9.99 $

Micro-ondes 0,8 pi eu, 650 
watts, avec sonde thermi­
que N" 87628. Quantité 20 
Rayon 22.

Valeur 44,99$

Cafetière filtre "Proctor

Quantité 36. Rayon 11.

RABAIS DE 20 $ Radio-horloge 
numérigue à double réveil et 
magnéfocassette N" 16880. 
Quantité 30. Rayon 57

Ord. 69,99 $

Valeur 149,99 $

Friteuse de luxe Tefal. 
N" 81005. Quantité 30. 
Rayon 11.

Robes pour dames. Rayon 31.

Groupe I - Valeur 
de30$à45$ 
Groupe M - Valeur 
de55$à70$

RABAIS DE 5$ Mallette à 
cassettes Ecouteur en prime. 
Rangement de 36 cassettes N ' 
35039 Quantité 60 Rayon 57.

Valeur 19,99$

Ord 149,99$ à 199,99$

RABAIS DE 33'/b%. Porte- 
documents en cuir pour hom­
mes ou dames. N 52355-56, 
699 Quantité 60. Rayon 14.

RABAIS DE 25% sur 
une sélection de pro­
duits pour le bain et 
d’articles cadeaux. 
Lignes 18 et 19. Quan­
tité 60. Rayon 08.

Ord 43,99$

Four grille-pain de luxe. Net­
toyage continu. N“ 81753. 
Quantité 18 Rayon 11.

Réchaud à bol. N' 81945. 
Quantité 24 Rayon 11

Ord. 8,88 $

RABAIS DE 25%. Magnifiques 
ensembles-cadeaux de fou­
lards et broches. Choix de 
couleurs. 2002, 3001. Quan­
tité 36. Rayon 88 
Ord. 20 $ et 30 $

RABAIS 50%. Coupes à vin N 
88302 Quantité 120 Rayon 11

Valeur 3.99$

ACHAT SPÉCIAL. Sélection de 
bottes d’enfants. Couleurs 
variées. Assortiment incomplet 
de tailles N" 204, 210, 2006. 
Quantité 200 Rayon 54 
Valeur 18$ à 27$

RABAIS DE 50%. Souliers habillés 
pour dames Collection des Fêtes. 
Couleur- noir. Assortiment in­
complet de tailles N° 2756. Quan­
tité 150 Rayon 54
Ord. 30 $ à 40 $

15$i20$

Valeur 25.99 $

Réchaud à saucisses. 
N 76995. Quantité 22. 
Rayon 11.

Groupe II Sélection de pan­
talons sport pour hommes. 
Tissus varies. Choix de 
couleurs et de tailles Quantité 
500. Rayon 33.
Valeur jusqu'à 60 $

RABAIS DE 15 $. Aspirateur 
portatif à brosse électrique. 
N” 36890. Quantité 12. 
Rayon 20.

Valeur 59,99 $

Manteaux longs de marque 
"Pedigree " doubles 70% duvet/30% 
plumes d’oiseaux Couleurs noir, 
turquoise, bleu, gris Tailles 38 à 44. 
N 7096 Quantité 48 Rayon 33

Valeur 169,99$

Pantalons en velours côtelé 
pour jeunes hommes. Choix de 
couleurs et de tailles. Quantité 
300. Rayon 33

Valeur jusqu'à 48 $

Assortiment de blousons en cuir 
pour hommes Couleur; brun seule­
ment Assortiment incomplet de 
tailles et de numéros. Quantité 60. 
Rayon 45

Valeur jusqu'à 325 $

ACHAT SPÉCIAL. Chemises 
habillées à rayures pour hommes 
telles Arrow et Léo Chevalier 
Choix de couleurs Tailles 14'/b à 
17'/S> Quantité 800. Rayon 45

Blousons 3/4 de cuir "BIvd Club", 
ceinturés à la taille, isolant thermi 
pire Couleur' brun asjsect vieilli 
Choix de tailles N' 2110. Quantité 
48 Rayon 45.

Valeur 495 $
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LE MONDE

Elu président du Sri Lanka, 
Premadasa promet la paix
('()IA)MB() (AKI’) - !>«• premier iiunistrt* Kanasin^^he F^rerruMlasa 
.1 »'té prcH'lamr hii*r pr*‘snl»‘iil du Sri-I,anka pour six ans «•e|H-M(laut 
f|u’iin < ouvn*-f»*u a ••U* iniiKis<* jKdir prévenir un »•ventuel 
«leliordemeni de \ lulence après les élections

\â' president sortant .lunius ,laye- 
wardene avait annonce l’entree en 
vijîueur d’un couvre-feu des la 
priK'lamation des résultats. Cette 
mesure est effedive de 211100 a 
OfilKK) liM'ales

M Jayewardene a par ailleurs 
dissous hier le l’arlemeni comme 
prevu et annoncé des elections le- 
Hislalives pour le If) février.

Ui force d’intervention rapide a 
eie déployée dans les /.ones slraté- 
fîiques et mi.se en état d’alerte, 
avec l’ordre d’utiliser tous les 
moyens pour empêcher une quel­
conque atîitation, a indiqué de son 
coté un porte-parole militaire.

Depuis dimanche, or» person­
nes ont été tuees dont 30 lors d’in- 
citlents directement lies à la cam 
pagne électorale, hi filus violente 
qu’ait connu le Sn lanka depuis 
son indépendance en l'MH.

LE SOLEIL
ABONNEMENT 647-3333

E cterieur numéro sans frais
1-800-463-2362

Heures d atlaires: l utx» au ventirucli 7h a 17M0 
SamrHli et dimanthe 8ha12h

M Premadasa. 64 ans, qui ap­
partient au Parti national unifie 
(UNP), a déclaré aussitôt .sa vitloi- 
re connue : «< Je veux en finir avec 
la p<‘ur et la suspiaon. Je vais ré­
tablir la loi et l’ordre ».

Il a egalement annonce qu’il 
prendrait ses nouvelles fondions 
le 2 janvier prochain lors d’une 
cérémonie dans la ville hi.storique 
de Kandy (centre du pays).

l.a Constitution permet à M 
Jayewardene de conserver son 
poste jusqu’à cette date, bien qu’il 
ait annoncé précédemment qu’il 
se retirerait dès que le résultat de 
l’éledion serait connu.

M Premadasa n’a battu sa 
principale rivale, l’ancienne pre 
mière ministre, Mme Sirimavo 
Handaranaike. du Parti pour la li­
berté du .Sn-liinka (SUT), que de 
27Î>,.'I.'I9 voix sur plus de .6 millions 
de bulletins. le candidat marxiste 
Ossie Abeygoone.sekera, du Parti 
(populaire) Mahajana Sri-Iiinka 
est arrivé loin derrière avec 
2.15,71!> voix .soit 4.6 % du total.

Mme Handaranaike a tout de 
suite déclaré que ces résultats 
étaient « injustes », qu’elle ne les

acceptait pas et qu’elle avait eleve 
une protestation auprès du com­
missaire chargé des elections, 
comme elle l’a declare devant le 
comité de contrôle des eleilions 
(qui comprend un groupe d’obser­
vateurs représentants quatre pays 
d’Asie du .Sud)

Selon les chiffres officiels, le 
taux de participation a été de .55..’1 
%, un chiffre relativement faible 
en temps normal mais qui semble 
a.sse/ bon compte tenu de la ten­
sion actuelle au Sri l.anka.

À Colombo, des feux d’artifice 
ont été tires dés l’annonce des ré­
sultats, ajoutant à la tension ce­
pendant que pour le deuxième 
jour consécutif les magasins sont 
restes fermes.

Des commandos spéciaux ont 
encerclé l’Hôtel de ville au mo­
ment où le commissaire aux élec­
tions, M Chandrananda de Silva, 
annonçait à la radio et la télévi­
sion l’isssue du scrutin.

M de Silva a évoque « des pro­
blèmes sans précédent » survenus 
lors de la campagne électorale. De 
.son côté, un porte-parole militaire 
a déclaré : « A en juger par ce qui 
e.st arrive lundi, nous pouvons 
nous attendre à de nouveaux inci­
dents une fois connu le résultat. 
Nous .sommes sur des charbons 
ardents ».

cette fiénù^ ((u ^ête^, fuuu umi âacdaito*ui 
(m^iem, MHtéetfm^fiénjUé 

tout CUC ùmu ^ cette «touueiie cumée.
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• MAIL CENIRE-VILLfc • GALERIESCHARLESBOUHG • GALERIES DE LA CAPITALE

Consommateurs, lorsque vous ma^sinez

RECHERCHEZ CE
SYMBOLE
Le symbole 

'de
confiance

pour infomuitions 
(418) 648-1797

.XH OU ^le/j

Le prix du meilleur 
commerce est 

accordé aux 
établissements 

d’affaires 
à la suite 

d’un sondage 
auprès des 

consommateurs 
du grand 
Québec, 

réalisé par la firme 
Réalités Canadiennes

• MONTREAL • QUEBEC • TORONTO • OTTAWA \/ • WINNIPEG • CALGARY • EDMONTON •

VOUS TROUVEREZ CE SYMBOLE DANS LES ENDROITS SUIVANTS:
(Conserver cette liste sous la main comme guide d'achats)

AUTOMOBILE
Wwilecsrassfnt GAMGE FlAOm ET IBUT
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Ia^ bébé du séisme
Anna Dvsepyan, sortie il y a 10 jours des décombres d'une maison 
etfondree à Leninakan lors du séisme du 7 décembre en Arménie, tient 
dans ses bras son bébé né à Erevan, la capitale arménienne, trois |ours 
après qu elle eut été sauvee

Trois généraux argentins 
sont mis à la retraite
Hl'KNO.S AIUKS (AU*, AP) — Ia- chef (k- l’état-miyor de l’armée 
de terre argentine, le génénd .Io.se (’aridi, et les deux généraux (jiii 
le suivent d;uis la hiérarchie de eette amie, ont demandé hier 
leur mi.se à la retraite, a-t-on aiqiris de .source offieielle à Ihieiios 
Aires

Iæs deux autres officiers sont le 
chef adjoint de l’état-major, le gé­
néral Wenceslao Abbate, et l’ins- 
pecleur général de l’armee de ter­
re, le général Jorge Bianchi.

Selon des sources politiques ar­
gentines, le president Raul Alfon- 
sin devrait annoncer aujourd'hui 
l'acceptation de ces demandes de 
mise à la retraite et les nomina­
tions des successeurs, à l’occasion 
d'un discours devant l’Assemblée 
législative, réunie en .session ex­
traordinaire afin d’être informée 
des détails du dernier soulève­
ment militaire.

I.a demission du general Caridi 
faisait partie des revendications

avancées par les mutins diriges 
par le colonel Mohamed Seinel- 
din, qui s’étaient rebellés début 
décembre. Cette rébellion avait 
été la troisième en vingt mois et la 
plus grave qu’ait eu à affronter le 
gouvernement du président Alfon- 
sin depuis son amvee au pouvoir 
en décembre 198.1.

Pour certaines sources non of­
ficielles, les demandes de mi.se à 
la retraite auraient été exigées par 
le president Alfonsin après la pri 
.se de position publique, vendredi 
du général Caridi qui avait ré 
clamé « le plus rapidement possi 
hle et favorablement » une solu 
tion aux cas des militaires 
poursuivis pour violation des 
droits de f Homme lors de la dicta 
ture militaire (1976-81)
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U Père Noël
Attend ton appel.. 

...Chez-lni!
Grâce à 

«Rudolph»'
Le système informatique des latins

Aux Halles de la Rue du Campanile
du lundi 19 au vendredi 23 décembre, de 11 à 21 heures, 

et samedi 24 décembre, de 11 à 14 heures.

Adaptation du 
concept -Rudolph*

En collatwration 
avec
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■ Président 
arrêté

FOR T VILA (Ai-'P) - Le president 
du Vanuatu, M George 
Sokomanu, a été arrête par la 
police, a annoncé hier à Port 
Vila le procureur de la 
république, John Baxter-Wright, 
confirmant ainsi une 
information de presse parue la 
veille. Le président est 
actuellement interrogé et son 
dossier est en cours 
d’instruction, a-t-il ajoute. Le 
president Sukumanu avait tente 
la semaine dernière de 
dissoudre l’Assemblée et de 
nommer un gouvernement 
intérimaire Cette tentative avait 
été deciaree lundi illégale par la 
Cour suprême du Vanuatu. Hier, 
le Parlement avait entamé une 
pr<xédure pour destituer le chef 
de cet État du Pacifique-Sud

■ Amnistie en 
Corée du Sud

SF.OUI. (AP) — Le 
gouvernement sud-coréen a 
décidé hier d’amnistier 2,015 
adversaires politiques, mais a 
averti qu’il était prêt à prendre 
des mesures sévères pour 
maintenir la loi et l’ordre. 
Foxiron 280 personnes seront 
libérées aujourd’hui et les 
libertés civiles restaurées pour 
1,581 autres qui sont 
actuellement en liberté sur 
parole; les sentences 
prononcées contre 92 personnes 
seront réduites et les noms de 61 
autres seront rayés de la liste 
des personnes recherchées.

■ Vickers 
remporte

LONDRFS (AFP) — La société 
britannique Vickers Defence 
Systems a remporté la première 
manche de la bataille des chars: 
après plusieurs mois 
d’expectative, le gouvernement 
de Londres a choisi hier le 
Challenger II pour équiper son 
armee à partir de mars 1994, de 
préférence à son rival 
américain, le tank Abrams 
Ml Al de General Dynamics. U* 
contrat ($2.8 milliards) 
permettra à Vickers de 
remplacer les 600 Chieftain 
obsolètes de l’armée du Rhin

■ Convention 
anti-drogue

VIFNNF. (AP) — Une 
conference de l’ONU a adopte 
hier une convention 
internationale contre le trafic 
illicite et l’abus de la drogue. À 
Ottawa, le ministère des Affaires 
extérieures a indiqué que la 
delegation canadienne « avait 
pris une part active » dans 
l’élaboration de ce document, 
qui donne notamment aux pays 
106 pays signataires le droit 
d’extrader les suspects et de 
confisquer leurs avoirs. Il 
n’entrera en vigueur qu’aprés 
ratification par au moins 20 
États membres. I.a conference 
avait été ouverte le 25 
novembre

■ Cosmonautes 
de retour

MOSCOU (AFP) — Les 
cosmonautes soviétiques 
Vladimir Titov et Moussa 
Manarov, qui devaient regagner 
la Terre ce matin en compagnie 
du cosmonaute français Jean- 
l.oup Chretien, ont franchi le 
cap d’une année passée dans 
l’espace, a annoncé l’agence 
TASS. Hier à I7H10. heure de 
Moscou, les deux hommes 
avaient passé 366 jours 
complets dans l’espace. Il s’agit 
d’un record sans précédent.

MEILLEURS VOEUX 
A L’OCCASION 

DES FETES

SERGE DROLET 
LE PILIER DE LALUER 

Venez le rencontrer 
chez

iQiiier
2000. boul Charest Ouest 

Quebec 
687-2925
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La Croix-Rouge quitte le Liban
BE\ KOLTH (AFP, AP) — Le Comité international de la Croix- 
Kouge (CICR) a décidé, hier, de quitter le Liban, en guerre depuis 
14 ans, créant ainsi un précédent dans l'histoire de l'organisme 
humanitaire.

Onze des 17 délégués du CICR 
sont montes, dans la soiree, à 
bord du Sunny Boat, un bateau 
qui fait la navette entre le port de 
Jounieh, au nord de Beyrouth, et

l'ile de Chypre, d'où ils devaient 
prendre aujourd'hui un avion 
pour Zurich.

Les délégués restants, au 
nombre de trois, dont le responsa­
ble au Liban du CICR, M. Michel

Dufour, sui\Tont le même chemin 
aujourd'hui. Trois autres délégués 
avaient regagne la Suisse avant 
que ne soit annoncée, hier, cette 
décision de retrait par la direction 
du CICR à Genève. Les délégués 
de la Croix-Rouge internationale 
sont tous Suisses.

Un porte-parole du CICR à Ge­
nève a annonce que l’organisme 
suspendait « immédiatement » ses
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Les délégués du CICR au moment de rembarquement au port libanais de Joumeh, hier

Le Likoud entérine les accords
.lÉKUSALEM (AFT, .\P) — Le comité central du parti Likoud 
(droite nationaliste) a entériné, la nuit dernière, par 796 voix pour 
et 642 voLx contre, les accords de coalition conclus lundi entre 
le Likoud et les travaillistes, en \'ue de la formation d’un 
gouvernement élargi, selon la radio israélienne.

Cette décision est une victoire du 
premier ministre, Yitzhak Shamir, 
et si le comité central du Parti tra­
vailliste se prononce également 
aujourd’hui en faveur de ces ac­
cords, le nouveau gouvernement 
israélien devrait recevoir l’investi­
ture du Parlement demain.

L’orientation politique du nou­
veau gouvernement interdit tout 
dialogue avec l’Organisation de li­
beration de Palestine (OLP), ce 
qui place l’État hébreu en situa­
tion de conflit ouvert avec les 
États-Unis qui ont encore rappelé 
hier qu’ils étaient opposés aux ter­
mes de l’accord passé lundi avec 
les travaillistes, prévoyant l’im­
plantation de six nouvelles colo­
nies juives dans les territoires

arabes occupés.

Le nouveau cabinet sera identi­
que au gouvernement d’union na­
tionale sortant, à cette différence 
près que le premier ministre Sha­
mir restera à sa tète tout au long 
du mandat de quatre ans. Au 
cours du précédent mandat, le tra­
vailliste Shimon Peres, qui détient 
actuellement le portefeuille des 
Affaires étrangères, avait été pre­
mier ministre pendant les deux 
premières années.

N'empéche qu’avant le vote se­
cret d’hier soir, le premier minis­
tre et chef du Likoud a été verte- 
ment conspué lors de son 
discours.

« Il faut que le Likoud et les 
travaillistes dépassent toutes leurs 
différences pour lutter ensemble 
contre la création d’un État pales­
tinien », a déclare M. Shamir, visi­
blement ému, en martelant ses 
mots devant les 2,400 délégués 
réunis dans l’enceinte du Stade 
Eliahou.

Bousculades, cris, interrup­
tions incessantes des orateurs par 
des délégués en colère : le prési­
dent de seance, M. Ariel Sharon, 
un farouche adversaire de l’ac­
cord avec les travaillistes, devait 
intervenir à plusieurs reprises 
pour rétablir un semblant de cal­
me.

M. Shamir concluait son dis­
cours en menaçant de rendre son 
mandat au president de l'Etat hé­
breu si le comité central ne lui 
accordait pas la confiance qu’il 
demandait

activités au Liban en raison de 
•> menaces de mort » proférées 
contre ses membres dans ce pas's. 
Cette decision intervient quatre 
jours après la libération d’un délé­
gué du CICR. M. Peter Winkler, 
détenu en otage au Liban-Sud 
pendant un mois par des ravis­
seurs non identifies.

Selon des sources officieuses a 
Genève, les menaces ont été pro­
férées contre le personnel de la 
Croix-Rouge dans des appels télé­
phoniques adresses a l’ambassa­
deur de Suisse en Syrie, M. Rolf 
Gauffin, qui avait servi d’interme­
diaire dans les contacts ayant pre­
cede la liberation de Winkler. Au 
cours de ces échanges, les ravis­
seurs s’étaient identifiés comme 
étant membres de I’» Organisation 
de la révolution socialiste ».

Les autorités suisses ont révélé 
que les ravisseurs avaient vaine­
ment tenté de monnayer la libera­
tion de Winkler contre celle du 
pirate de l’air chiite libanais, Hus­
sein Hariri, qui doit être juge en 
Suisse le 20 février.

_ Une décision grave

* M. Dufour a précise que la
^ décision de retrait lui avait été no­
tifiée hier matin. « J’ose imaginer 
que le CICR n’a pas pris cette 
décision à la légère et sans motif 
sérieux. C’est une decision très, 
très grave », a-t-il dit.

« Nous avons construit en 20 
ans un monument au Liban. Per­
sonne n’y avait touché. C’était un 
.symbole pour la population et 
pour les parties en guerre. Nous 
allions redémarrer nos activités 
après la libération de Winkler », a 
ajouté M. Dufour, qui se trouve au 
Liban depuis deux ans.

Le CICR emploie une centaine 
de Libanais et son budget pour 
l’année 1988 a été de $13 millions. 
Il est engagé dans des actions hu­
manitaires de visite des détenus, 
de médiations entre les parties au 
conflit, de secours aux blessés, 
mais aussi d’assistance médicale 
et sociale, notamment dans le sud 
déshérité du pays ou se concentre 
la plus grande partie de ses 
activités.

C’est la première fois que le 
CICR se désengagé totalement 
d’un pays où il est installé, a pré­
cisé un porte-parole du CICR a 
Genève.

AVIS DE CORRECTION
Nous désirons aviser tous nos 
clients que le SOLDE "AU­
BAINES POINTS VERTS " pren­
dra fin le 18 février 1989 et non le 
21 décembre 1988 tel qu'an­
noncé sur les ondes radiophoni­
ques.
Nous regrettons les inconvénients 

que cela aura pu vous causer.

IMS'TRIil'^IKIN MIX
CONSOMMATFURS

AVIS DE 
CONVOCATION

Avis est par les présentes donné que 
rassemblée générale annuelle des 
membres de la Caisse populaire de 
Limoilou se tiendra le mercredi 10 
janvier 1989. à 20 heures, à l'adresse 
suivante C.S D.. 801, 4e Rue, 
ümoilou, à la salle Oaigle, local 205
Veuillez noter que lors des elections, 
une candidature ne pourra être pro­
posée à l'assemblée que si un 
préavis, signé par un membre et con­
tresigné par le (la) candidat(e). en a 
été donné dans les delais et selon les 
regies affichées a la caisse
Tous ses membres sont cordialement 
invités a participer a cette assemblée.

Maurice Huot. secrétaire
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Pour la signature d*un traité de paix

Un sommet soviéto-nippon en vue
rOKYÜ ( AI*”!’, A1‘) - Le Japon et i’UKSS sont lombes d'aecords 
ptmr enjtafter sur une base permanente les discussioas sur la 
ne>*o< iation d'un traité de paix et pour préparer une réunion au 
sommet entre le leiuler soviétique Mikhaïl (lorbaU hev et le premier 
ministre Nuboru Takeshita, a indiqué liier soir le ministre 
soviétique des Affaires étranjîï-res F'douard Chervanlnadze

aucune des deux parties n'avait 
modifié sa position sur ce diffé­
rend territorial clé.

f n.i

* \f

Dans une conference de presse à 
l'issue de trois jours de visite a 
lokyo, M Chervardnad^e a an­
nonce la creation d'un « groupe de 
travail permanent » au niveau des 
vice-ministres des Affaires étran­
gères pour tenter de lever les obs­
tacles histonques et politiques a la 
conclusion de ce traité de paix.

Le ministre soviétique des af­
faires étrangères a egalement in­

dique qu’il rencontrerait a nou­
veau son homologue japonais 
Sosuke Uno à Fans dans la pre­
mière quinzaine de janvier 1989 et 
à Moscou, sans doute en avril pro­
chain, afin de préparer activement 
un sommet nippo-sovietique.

I^s deux hommes avaient eu 
hier à Tokyo des entretiens « en­
flammés » sur la question des 
quatre iles du nord du Japon occu­
pées par l’URSS depuis la fin de la 
Seconde Guerre mondiale, mais

Ce litige sur les iles Kounles 
bloque depuis 1945 une nor­
malisation des relations nippo-so- 
viétiques ainsi que la conclusion 
definitive d’un traité de paix entre 
les deux pays.

Force de l’ONU 
pour l’Angola
NEW YORK (Reuter, — 
Le Con-seil de sécurité de l’ONl 
a approuvé hier à l’unammite 
l’établis-sernent d’une p<*lite 
force d’observation (xjur 
superviser le retrait, vers juillet 
1991, des quelque .^Ü,IXK) 
soldats cubains stationnes en 
Angola

Au cours de sa visite, M. Che- 
vardnadze a egalement offert la 
médiation de Moscou entre le Ja­
pon et la Corée du Nord. Ces deux 
pays, qui n’ont pas relations diplo­
matiques, se querellent depuis 
1983 autour de la détention par 
Pyongyang de deux pécheurs ja­
ponais accusés d’avoir aidé un sol­
dat à se réfugier au Japon. Edouard Chevardnadze et le premier ministre japonais Noboru Takeshita

Cette force, baptisée .Mission de 
verification de l’üNü en Angola, 
sera composée de quelque 70 ob­
servateurs militaires et d’un per­
sonnel de soutien de 20 membres 
civils venant d’Argentine, du Bré­
sil, de l’Espagne, de la Norvège, 
de la Yougoslavie, de la Tchécos- 

|3 lovaquie, de l’Algerie, du Congo, 
de l’Inde et de la Jordanie

CARRIÈRES ET PROFESSIONS ^7-3270POUR FAIRE PARAITRE VOS ANNONCES DANS CETTE PAGE COMPOSEZ
OU ÉCRIVEZ A CARRIÈRES ET PROFESSIONS 
LE SOLEIL LTEE, C.P. 1547, QUEBEC, QUE. G1K 7J6

Toutes les annonces publiées dans ces pages sous la rubrique Carrières et Professions sont assujetties à la loi numéro 50. Les emplois annoncés s’adressent donc aux hommes et aux femmes

Servitech Inc., bureau d éva­
luateurs agrees recherche

UN(E)TECHNICIEN(NE) 
EN ADMINISTRATION

pour prendre charge du départe­
ment de comptabilité informatise. 
Experience requise 
Envoyer curriculum vitae a

3360, de la Perade 
Sainte-Foy, Qc G1X2L7

Compagnie établie depuis 20 ans en 
operation commerciale vol nolise et 
régulier, recherche

MECANICIEN D’ENTRETIEN 
D’AERONEF

Exigences: Licence A l ou experience 
de 2 ans sans licence 
Genre de travail: Remplir les tondions 
de chet d equipe pour entretien sur 
avion bimoteur et monomoteur 
Faire parvenir votre curriculum vitae a 

AIR SATELLITE INC.
A l attention du préposé a l entretien 
Aéroport de Baie-Comeau 
Pointe Lebei 
Baie-Comeau OC 
G56 2S6

TECHNICIEN(NE) 
EN ADMINISTRATION

DEC en techniques 
d'administration option 
comptabilité ou l'equivalent 
3 ans d'experience minimum 

— Expérience de comptabilité sur 
informatique
Travail a temps plein 
Salaire 18.000$ annuel 

Faire parvenir votre curriculum vitae a.
Dept 6044 - Le Soleil 
390, St-Vallier Est 
Quebec. QCG1K7J6

CARRIERES et 
PROFESSIONS

UN MÜYf N 
E FF IC AGI. 

POUF^ IFTOUVEF^ 
VOTHb

MAIN-D’OEUVRE

DICTAPHONISTE
OPÉRATEUR(TRICE)
WORD PERFECT

Nous recherchons pour Toronto 
un(e) operateur (trice) Word Perfect 
dont le français (orthographe, gram­
maire. syntaxe) est impeccable Le 
(la) candidat(e) doit être un(e) ex- 
cellent(e) dactylo, de preference 
habitue(e) au traitement ae textes 
(.mais cela peut s'apprendre)
Nous offrons un salaire dont l'echelle 
varie entre 22000$ et 27000$, selon 
1 experience
Le (la) candidat(e) aura l'occasion de 
vivre au coeur du Canada anglais, 
tout en se faisant un salaire intéres­
sant.
Nous sommes une des maisons de 
traduction les plus connues au 
Canada. L'expérience analogue dans 
un cabinet d'avocat est un atout. En­
voyer curriculum vitae, avec salaire 
souhaite à Charlez Translation Ltd. 
358. Davenport Road. Toronto. On­
tario M5R1K6. ou se presenter a nos 
bureaux

Environnement sans fumée

ASSURANCES
LE GROUPE DOMINION OU CANADA

NOUS RECHERCHONS
Pour notre bureau de "PLACE LAURIER, à SAINTE-FOY"

POSTES PERMANENTS 
Nombre Description et critères

SOUSCRIPTEUR - ASSURANCES 
PERSONNELLES ET COMMERCIALES
Bilingue serait un atout
MINIMUM ' 2 ANS déxperience en SOUSCRIPTION 
ASSURANCE DES ENTREPRISES (biens et accidents) 
L experience additionnelle suivante ' serait un atout " 
ASSURANCE DES PARTICULIERS (auto et résidentiel) 
ASSURANCE AUTOMOBILE COMMERCIALE

UN SECRETAIRE
Bilingue serait un atout 
MINIMUM 40 mots / minute
Travail général de bureau, secretariat et entrees de données

TOUS LES POSTES SONT OUVERTS EGALEMENT AUX HOMMES, FEMMES ET 
HANDICAPES
VOTRE CURRICULUM VITAE DOIT NOUS PARVENIR AU PLUS TARD 
LE 30 DECEMBRE 1988

VEUILLEZ SVP L'ADRESSER COMME SUIT
DEMANDE D’EMPLOI "QUEBEC ’
M Jean-Louis PIchette, f.l.a.c. 
directeur adjoint
GROUPE DOMINION OU CANADA
1080, côte du Beaver Hall. Bureau 810, Montréal (Québec) H2Z1T4

VILLE DE VANIER
CAPITAINE

SERVICE DE LA SECURITE PUBLIQUE 
DIVISION DE LA PREVENTION DES INCENDIES

RESPONSABILITES
Sous l'autorite du directeur de la sécurité publique, le (la) titulaire du 
poste planifie, organise, dirige, coordonne et contrôle l'ensemble des ac­
tivités et opérations de la division prévention du Service de la sécurité 
publique

EXIGENCES
— Posséder un minimum de huit (8) années d experience dans un ser­

vice d mcendies dont deux (2) années en gestion du personnel.
— Détenir une attestation d’etudes de pompiers professionnelles et 

d'agent de prevention emise par l'Institut de protection contre l'incen- 
die

— Une experience reconnue et une competence exceptionnelle peuvent 
suppléer à l'absence du diplôme ci-haut mentionné. Cependant, le 
candidat devra détenir un DEC dans une discipline connexe.

DUREE DE L’EMPLOI
Pour une période de 12 mois de probation (emploi régulier).

HABILETES PERSONNELLES
Dynamique, communicatif, contrôle et stabilité émotionnelle, mobili­
sateur et esprit d équipe

SALAIRE
Selon ïechelle établie de ïentente des cadres

Faire parvenir votre cumculum vitae au Service du personnel avant 16 h le 
6 janvier 1989

VANIER, ce 15 décembre 1988
Jean Audy,
Directeur du personnel

VILLE DE VANIER
CONCOURS D’EMPLOI

POSTE: AGENT D’INFORMATION
SOMMAIRE DES RESPONSABILITES
A ce titre, le titulaire est responsable, dans le cadre des objectifs et 
priorités du Conseil de Ville, de choisir, de recueillir, de transformer, de 
synthétiser ou d'adapter des informations pour fin de presentation selon 
diverses techniques, a la population, aux employé(e)s et'ou un groupe 
visé.
Le titulaire se concentre sur la production publicitaire, la production de 
programmes et de dépliants des activités de la municipalité ainsi que 
l élaboration de programmes de relations publiques.
EXIGENCES REQUISES
— Détenir un diplôme universitaire en sciences humaines ou autre 

discipline appropriée qui requiert 16 années d'études.
_ Deux (2) années d'expérience pertinente dans le domaine de l'in­

formation comblera une année d elude
DURÉE DE L’EMPLOI
Contrat d’une durée de 12 mois------(32’/i hres/sem.) avec possibilité de
renouvellement.
SALAIRE
Selon les politiques en vigueur.
Faire parvenir votre curriculum vitae au Service du personnel avant 16 h le 
13 janvier 1989.

VANIER, ce 15 décembre 1988. Jean Audy.
Directeur du personnel

2410, chemin Sainte-Foy 
Sainte-Foy. QC G1V1T3

CONCOURS NUMERO EE-88140
On demande un professeur à la leçon pour dispenser le cours, 
260-531-77 Instruments et appareils de commande, à la ses­
sion d'hiver 1989.

Description
Cours d'une durée de 60 heures dont 45 heures de théorie et 15 heures 
de pratique en usine de traitement des eaux. Dans le cadre d'un pro­
gramme conduisant à un C.E.C. en techniques d assainissement des 
eaux, enseigner, à un groupe de 15 élèves, la technique en instruments et 
appareils de commande nécessaire pour en comprendre les principes, 
leur mode d'utilisation et les mesures nécessaires à leur entretien

Qualifications
— D E C. en instrumentation et contrôle
— Experience professionnelle dans une usine de traitement des eaux

— Experience d'enseignement souhaitable
Les personnes intéressées voudront bien faire parvenir leur curriculum 
vifae à la Direction du personnel du Cégep de Sainte-Foy, en ayant soin 
d'indiquer le numéro du concours et ce, au plus tard le 4 janvier 1989.

Leader incontesté dans la fabrication de matériel de trans­
port. notre entreprise est à la recherche d'un

Analyste senior
méthodes et projets

Sous la supervision du gerant des méthodes, le candidat sera 
responsable de la preparation et de la mise en oeuvre de 
projets relatifs a la peinture de nos produits de transport
Exigences requises;
— DEC en technique de genie chimique ou de chimie analy­

tique
•— Cinq à sept années déxperience dans la mise en oeuvre 

de projets relatifs a la peinture
Conditions de travail:
Nous offrons pour ce poste un salaire concurrentiel et une 
gamme d’avantages sociaux des plus complètes
Si vous êtes dynamique et désirez relever des défis, faites 
parvenir votre curriculum vitae avant le 13 janvier 1989 a

Jean Cliche
Service des ressources humâmes 

PREVOST CAR INC.
Manufacturier d'autocars 
Sainte-Claire (Québec) GOR 2V0

Ce poste est ouvert aut femmes et aun hommes

REPRESENTANT(E)
COMPAGNIE: dans le domaine de la quincaillerie
RECHERCHE: candidat(e)s bilingues, experience minimale de 

5 ans, avec initiative et motivation
SALAIRE: â discuter lors de l’entrevue

TERRITOIRE: Rive-Sud de Quebec incluant la Gaspesie 

Dossier traité confidentiellement.
Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae a:

M. Michel Courchesne 
RCR INTERNATIONAL INC. 
2295, Métropole 
Longueuil, QC J4G 1E5

VILLE DE VANIER
INSPECTEUR
SERVICE DE LA SECURITE PUBLIQUE 

DIVISION DE LA POLICE

SAINTE-FOY

RESPONSABILITES
Sous l'autorité du directeur de la sécurité publique, le (la) titulaire du 
poste planifie, organise, dirige, coordonne et contrôle l'ensemble des ac­
tivités et opérations de la division police du Service de la securité publi­
que
EXIGENCES
— Satisfaire aux exigences de l'article 3 de la Loi de police.
— Posséder un minimum de huit (8) années d'experience policiere dont 

deux (2) années en gestion du personnel.
— Avoir complété avec succès un cours de formation de base dispense 

par une institution de formation policière.
— Détenir un DEC en techniques policières.
— Toute formation additionnelle en administration policière, option du 

personnel et des opérations, pourra être considérée comme un atout 
important.

DURÉE DE L'EMPLOI
Pour une période de 12 mois de probation (emploi régulier).
HABILETES PERSONNELLES
Dynamique, communicatif, contrôle et stabilité émotionnelle, mobili­
sateur et esprit déquipe
SALAIRE
Selon l’echelle établie de l’entente des cadres.

Faire parvenir votre curriculum vitae au Service du personnel avant 16 h le 
6 janvier 1989

VANIER, ce 15 décembre 1988
Jean Audy,
Directeur du personnel

OFFRE D’EMPLOI
La Société d’entraide et d'établissement du Québec inc., une insti­
tution spécialisée dans le domaine de l’épargne, du crédit et plus 
particulièrement impliquée dans le financement commercial et indus­
triel sollicite des candidatures pour le poste de:

ANALYSTE EN INFORMATIQUE
L'analyste en informatique agira au niveau du développement des 
systèmes informatisés de la Société d'entraide et d'établissement 
du Québec inc.

Plus spécifiquement, il verra à.
- Analyser les systèmes, méthodes et problèmes soumis a sa 

compétence.
- Rédiger les dossiers d’analyses fonctionnelles et organiques néces­

saires à la mise au point d’applications informatisées,
- Participer a la programmation et à la mise au point des applications,
- Effectuer tous les essais nécessaires à la vérification de nouvel­

les applications,
- Elaborer les stratégies d'implantation requises.
- Gérer les ressources affectées a des projets précis,
- Tenir à jour la documentation des systèmes,
- Participer à la rédaction des manuels d’usagers

Ce poste s'adresse à des candidat(e)s ayant une formation univer­
sitaire de premier cycle en informatique et un minimum de deux (2) 
ans d'expérience. L'absence de diplôme universitaire pourra être 
compensée par une expérience pertinente jugée équivalente Une 
expérience en milieu financier ou administratif serait un atout

Ce poste situé au siège social à Alma comporte un salaire concur­
rentiel et une gamme complète d'avantages sociaux

Les personnes intéressées à postuler sont priées de faire parvenir 
leur curriculum vitae au Service des ressources humaines avant le 
4 janvier 1989 à l'adresse suivante

SOCIETE D'ENTRAIDE ET 
□ ÉTABLISSEMENT DU QUEBEC INC. 
100, rue St-Joseph Sud, C.P. 2400 
Alma (Québec) G8B 6Y4
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Jaruzelski refuse toute concession à Solidarité
VARSOVIE (Al-T, .\P) — Le chef de l'Élat pulonais. le général 
Wojciech JaruzeLski, a annoncé hier que d'importants changements 
devaient intervenir à la direction du parti mais n’a pas fait les 
concessioru» attendues en direction du syndicat dissous Solidarité.

Prenant la parole à l'ouverture du 
10e plénum du Parti ouvrier unifié 
polonais (POUR), dont les travaux 
sont consacrés l’examen de possi­
bles réformes politiques et écono­
miques, le général Jaruzelski n’a 
pas mentionné une seule fois le 
nom de Solidarité et n’a fait aucu­
ne allusion à une éventuelle léga­
lisation du syndicat interdit sous 
la loi martiale en 1981.

Parlant de la nécessité d’adap­

ter les activités du parti à la situa­
tion actuelle, le général Jaruzels­
ki, qui est également premier 
secrétaire du PGUP, a dit que 
« l'oeuvre que nous devons ac­
complir est immense et sa réussite 
implique de sérieux changements 
de personnes à la direction du 
parti ». Il n’a pas précisé 
davantage.

Selon les observateurs, quatre 
membres du Bureau politique, 
dont le général Jozef Baryla, 
considérés comme des « conser­

vateurs», pourraient ceder leur 
place à quatre premiers secre­
taires régionaux qui passent pour 
être de « grands reformateurs ». Il 
n’est d'aiUeurs pas exclu que l'an- 
aen premier mimstre Zbigniew 
Messner puisse, lui aussi, quitter 
le Bureau politique

Le premier secretaire n'a ce­
pendant laissé subsister aucun 
doute sur les limites des réformes 
politiques et économiques envisa­
gées ou déjà appliquées. « Nous 
ne liquiderons pas le socialisr.ie. 
Nous désirons simplement ecarter 
ce qui est dépassé et nous em­
pêche d’aller de l’avant », a-t-il 
expliqué.

S’adressant à l'opposition, qui

vient de mettre sur pied un « cabi­
net fantôme », le general Jaruzels­
ki lui a clairement signifie qu'il 
s'« opposerait avec fermeté » à la 
« destabilisation » de la Pologne et 
a toute activité visant à « semer la 
zizanie dans les rangs de la classe 
ouvrière », ce a quoi conduirait, 
selon lui, le pluralisme syndical

Pour sa part, M Wladyslaw 
Baka. chargé de l’économie au 
Bureau politique, a reconnu que 
les buts fixes pour cette annee 
n'avaient pas tous été atteints en 
raison des « lenteurs » dans l'ap­
plication des reformes et que les 
conditions de vie de la population 
demeuraient difficiles. Le general Jaruzelski

Libération
demandée
STOC'KHOLM (Al’) —
L’aviH-at de Christer IVtterssun, 
soupçotuié d’être l'avsavsin 
de l'ancien premier nunistn' 
sutHloLs Olüf Palme, a 
demandé Itier que son client 
soit reniLs en liberté

Me Ame Liljeros a estime que le 
procureur n'avait pas de preuves 
suffisantes pour maintenir son 
client en detention Le dernier a 
ete arrête, mercredi dernier, apres 
presque trois ans d'enquête Le 
tribunal devrait se prononcer au­
jourd'hui sur cette demande
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SKI
ALPIN

r SKIS ALPIN
de 100$ à 149,99$

n r PATINS
valeur 100$ et plus

HOCKEY ~! !” SAC À SKIS ”! !”
I sur achat de 40$ et plus | | à partir de 29,99$ et plus | |

BOTTES
APRÈS-SKI

n r BOTTES
de 100$ à 149,99$

de 
rabais

1 coupon par client

'H

de 
rabais

1 coupon par client
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rabais

L$ de 
' rabais

1 coupon pr- client 1 coupon par client

de 
rabais

1 coupon par client

de 
rabais

1 coupon par client
Valide jusqu'au 24 décembre 1988J | Valide jusqu'au 24 décembre 1968 | | Valide jusqu'au 24 décembre 1988 \ \ Valide jusqu'au 24 décembre 1968 j [ Valide jusqu'au 24 décembre 1986 j \ Valide jusqu’au 24 décembre 1988

*” SKIS ALPIN "!
de 150$ à 199,99$ I

r BOTTES
de 150$ à 199,99$

n

de 
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1 coupon par client '
I Valide jusqu'au 24 décembre 1988J

'” "siûs'ÂLPirr ”]
de 200$ à 299,99$ |

1$ de 
rabais

1 coupon par client ^

Invalide jusqu'au 24 décembre 1988^^
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de 300$ et plus |
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de 
rabais

1 coupon par client 
I Valide jusqu'au 24 décembre 1986 |
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I de 200$ à 299,99$
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1 coupon par client 
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r BOTTES
de 300$ et plus

>■

de 
rabais

1 coupon par client 
Invalide jusqu'au 24 décembre 1988^J

llHANDAILS DE LAINÊ!
pour le ski >

% de 
'rabais

de 
rabais

1 coupon par client 
^^Valide jusqu au 24 décembre 1988

de rabais sur toutes les collections de

VÊTEMENTS SKI JR
tels que:

Joff, Étirel, Sportstop, Jupa, Mobius, Hiverna, etc.

r

SAINT-CASTIN

—

MONT
SAINT-CASTIN

avec tout 
achat de

100'
et plus

I BILLET DE SKI de SOIREE 
I (sur demande)

maximum 2 par client ^

sports
* Sports Experts Mont Sainte-Anne non-participant



n cadeau qui 
fait chaud au coeur

ne fourrure Laliberté 
transforme l'hiver en une saison 
scintillante et vivitiante. La beauté, la 
chaleur et le contort d'une fourrure sont 
un présent sans égal. Faites contiance 
à la maison Laliberté, qui bénéficie 
d'une longue expérience dans l'art de 
réchauffer l'hiver... et les coeurs!

^0%

kX

Profitez du meilleur plan de financement
12 MOIS SANS INTERET

laliberté

une

éclatante de couleurs

25^A 50%
sur TOUTES nos SERVIETTE^

sur TOUS nos RIDEAUX de DOUCHE 
et ACCESSOIRES _

sur TOUTES nos NAPPES, SERVIETTES 
DE TABLE et NAPPERONS de TISS^_

sur TOUS nos DRAPS, DOUILLEHES 
VOLANTS DE LITS, COUVRE-OREILLERS 

et COUVRE-LIT^ _______

%

sur TOUS nos TISSUS
Ces spéciaux s'appliquent sur les articles 
en magasin, à prix régulier. Jusqu'à 
épuisement des quantités.

0

% SO' «rrous LES VÊTEMENTS

DE RABAIS

MODE IWvJ DE LA SAISON 
POUR DAMES, HOMMES ET ENFANTS

Ot

CHAOV)^ 26

Wroe

,rt>en'its^
laliber
MAU CtNTKL-VIllI, QUÉIUC 525-4841

, UN CADEAU lAlIBERTÉ, UNE TRADITION POUR NOËL
- »T«vs-’


